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PRIX : TROIS CENTS

 

UN COLLAGE ETRANEE
Bel exemple d'avachissement
 

Les gens qui se détestaient hier s'unissent aujourd'hui dans une
campagne hypocrite.

Le Colonel Eugène Payan a donné le baiser de paix à ceux qui
combattirent le plus férocement sur la question de religion son distin-
gué père à Saint-Hyacinthe, lorsqu'il se fit élire premier magistrat de
notre ville. Pour que sa conversion soit bien notée dans les annales de
son histoire, il avait amené avec lui quelques membres de za famille
qui ont dû être édifiés de son attitude. La grande réconciliation avec
ceux qui accusèrent son père d'avoir voulu faire enlever la Croix du
Jubilé de la place du kiosque a eu lieu à une assemblée convoquée pour

trouver des adversaires au maire Bouchard et aux échevins qui le sup-
portent et qui doivent faire renouveler leur mandat en juillet prochain.
L'assemblée n été présidée par le grand gaffeur J. O. Gareau que de
bons physionomistes ont baptisé du surnom  d'Empereur Néron IT,

quelques semaines après son arrivée à Saint-Hyacinthe quand il com-

mençait déjà ‘à vouloir tout régimenter parce qu’il avait été pendant

quelques mois échevin de Montréal. H a débuté comme d'habitude en
se mettant les pieds dans les plats commeil le fit un jour à la Chambre
de Commerce, lorsque demandé pour remercier un de nos avocats dis-
tingués d’une spirituelle conférence qu’il avait faite sur sa profession,

il faisait remarquer avec une grande solennité que les discours faits À la
Chambre de Commerce devraient toujours porter sur des matières com-
merciales.

Il a fait lundi soir une gaffe encore plus monumentale. Dans le

but de nuire au’ maire Bouchard qui n’a peut-être pas toutes les vertus

religieuses extérieures de l'Empereur Néron Il mais qui est certaine-

ment aussi religieux quelui dans lu pratique de sa vie si l’on prend l'i-

(lée de religion duns son sens propre, il fit remarquer sentencicusement

qu'on devait surtout avoir pour diriger les affaires publiques des hom-

mes de religion, entendant par là des bons catholiques. On dit que le
Colonel Eugène Payan faillit étouffer quand il eut à avaler cette cou-

leuvre en présence de ses parents venus pour assister à son choix com-
me candidat. Quant à l'Empereur Néron IT, on dit qu’il ne s’est pas

même aperçu de =a bévue tant il est coutumier d'en faire de sembla-
bles.

Pour se faire accepter des saints hommes qu'il fréquente depuis

quelque temps, il fallait évidemment que le Colonel Eugène Payan fit
son voyage à Canossa, c’est-à-dire qu’il reniât publiquement les idées

qu’il a prônées depuis qu'il est au Conseil et pour lesquelles il combat-
tait il y a quelques semaines, quand il s’est séparé définitivement du

maire Bouchard. On se rappelle que M. Payan s’est séparé du maire
Bouchard parce que ce dernier, pour aider à l'Hôpital St-Charles et au
Séminaire de St-Hyacinthe, a recommandé au Conseil de voter un
octroi annuel de $1350 à l’Hôpital St-Oharler ct de $3000 au Séminai-
pendant une période de 16 ans, arrangement qui avait été accepté par

les représentants des autorités religieuses pour cette période qui reste à

courir en vertu du concordat signé par les autorités religieuses et leo
Conseil Municipal. Non seulement M. Payan a manifesté dans le temps
son opposition en comité, mais en plein Conseil publie il a fait connaî-
tre le fond de son coeur quand en réponse à deux échevins qui plai-
daient en faveur de l'arrangement en disant que l'Hôpital et le Sémi-
naire contribuaient à la prospérité de la ville en faisant venir ici une
foule de parents des hospitalisés et des pensionnaires, M. Payanse levn
sous le coup de la colère et déclarn textuellement “QU’ON AVAIT BE-
SOIN DE MANUFACTURES A ST-HYACINTHE ET NON PAS
DE COMMUNAUTES POUR LA PROSPERITE DE LA VILLE”
Cette affirmation osée du Colonel Payan fut notée dans le Courrier du
temps dont le rédacteur était présent à l'assemblée. M. Payan pour ré-
parer la bourde qu’il commit alors essaie maintenant de s'expliquer en
disant que ce qu’il a dit c’est que la ville avait besoin des taxes des ma-
nufactures ct non de celles des communautés religieuses ce qui cst ex-
actement l'inverse de ce que M. Payan a dit à cette assemblée publi-
que et de ce qu’il a toujours dit depuis qu’il siège au Conseil et. qu'il

s'occupe d’affaires municipales.
M. Payan s’est donc converti.
S'il avait voulu être sincère, il aurait dit le contraire et il aurait

de plus affirmé que s'il s’est tourné contre le maire Bouchard c’est:
lo Parce que le maire Bouchard a refusé de violer la loi en enle-

vant de l’évaluation des manufactures la valeur des machines et ma-
chineries qu’elles contiennent;

20 Parce que le maire Bouchard a refusé de violer les règles de
justice en se prononçant contre le bureau des évaluateurs qui cette
année a évalué toutes les manufactures suivant les mêmes règles ce qui
fait que la Penman paiera environ $4,000.00 de moins cette année a-
lors que la manufacture dont M. Eugène Payan est un des propriétai-
res paicra plus qu’elle n'en payait dans le passé parce qu'elle n’était
pas évaluée suffisamment ni proportionnellement à la Penman et. aux

autres manufactures;

30 Parce que M. Bouchard a refusé de diminuer l’eau en prenant
une règle qui aurait donné une diminution absolument illusoire aux pe-
tits consommateurs ct formidable aux manufactures en rapport avec
ce que les communautés ont À payer en vertu de leur arrangement avce
le conseil municipal pour 16 ans à venir.

Il est done clair que les raisons de la défection de M. Payan sont
absolumentle contraire de ce qu'il a affirmé à l’assemblée de lundi soir
dernier. Toutes les personnes présentes le savaient comme tout le mon-
do le sait, mais comme M, Payan s’est coulé lui-même dans l’opinion de
tout le monde ct que ses auditeurs le tiennent encore en réalité en
moins d'estime qu’ils ne tiennent !o maire Bouchard, ils ont applaudi
au coup de poignard qu’il s’est donné lui-même.

M. Payan a été choisi comme candidat de la clique Jos. Surpre-
nant-Eugène Benoit dans le quartier numéro Un et c’est lui qui défen-
dra les droits de l'homme dans le quartier Un. contre M. Bouchard qui
est devenu trop bon catholique pour M. Payan parce que notre maire
a voulu continuer à rendre justico à l’Hôpital St-Charles et au Sémi-
naire de St-Hyacinthe en leur votant un octroi pour les 16 prochaines
années. ,

Dans le quartier No 3, le Notaire Horace St-Germain a été choisi
comme candidat contre M. Josaph Godbout.

Dans le quartier No 4 M. Victor Sylvestre, un de nos anciens ta-

xeux, qui a été écrasé par une majorité de 89 en 1922 par le brave
ouvrier qu'est M. Michel Daigle, s'est offert et il a été accepté com-
moe victime propitiatoire des ancicns petits péchés du Co'onel Payan.  

Dans le quartier No 5 um monsieur Louis Bergeron a été choisi
comme candidat contre M. Ghevalier qui a été un des meilleurs re-

présentants que le quartier No Cinq ait jamais eus mais qui a eu le
tort aux yeux de la clique de traiter le maire avec justice.

Il y a eu plusieurs essais de discours dont le meilleur et le plus
vrai à été paraît-il celui de Jos Surprenant. Il a été le moins long etil

s'est borné à dire ce que tous les autres prétendus orateurs pensaient
au fond de lour coeur mais ont eu honte de le déclarer publiquement:
“Il faut battre Bouchard”,

La philippique de Jos. s’est bornée à ses quatre mots qui repré-

sentent les sentiments véritables de la clique qui a organisé l’assemblée

de lundi soir dans le but de servir les intérêts d'un petit nombre de fa-

natiques conservateurs qui sont jaloux de voir le succès et la prospéri-
té de motre ville sous l’administration du Conseil dirigée par le maire
Bouchard contre lequel on n’a pas même osé avancer le moindre argu-

ment. ‘
Malgré tous les efforts de cette clique on n'a pas encore wéussi à

trouver un adversaire à M. Bouchard. Si on réussi toutefois à en trou-
ver un le maire est décidé à lui fnire une lutte chaude et il fera tomber
les masques dont se recouvrent ceux qui font une campagne sournoise

dopuis quelques semaines contre notre premier magistrat parce qu’il
n’a pas voulu faire servir la ville à leurs intérêts particuliers,

Les contribuables ne perdent rien pour attendre. Quand la lutte
éommencera elle sera de la nature de celle des bons vieux temps et les

haineux, à quelque parti qu’ils appartiennent, n'ont qu’à bien se tenir.

LES GOGLUS ET LE MANEGE
  

 

Les citoyens de Saint-Hyacinthe avaient appris avec étonnement
que le Colonel Eugène Payan avait loué, à l’Association des Goglus
dont il paraît être devenu un nadmirateur depuis quelque temps alors
qu'il les détestait tant il y a environ un mois ou deux, le Manège Mili-

taire pour y tenir l'assemblée qui a eu lieu mardi. Le Manège Militaire
appartenant. i tout le monde et n'ayant jamais été destiné à des assem-
blées payantes convoquées pour déblatérer sur le caractère de nos hom-
mes publics ct soulever des préjugés de race, ce ne fut pas long avant

que des plaintes furent portées aux autorités militaires leur demandant
d’annuler la décision du Colonel Eugène (Payan qui avait cru bon de

satisfaire ses mesquines rancunes en contribuant d’une façon directe
& une assemblée destinée à nuire à ses adversaires.

Les organisateurs de l'assemblée des Goglus avaient fait distri-
buer à profusion une circulaire avilissante contre la race juive dont
quelques membres qui sont de nos citoyens respectables tiennent .en
opération à St-Hyacinthe deux manufactures importantes qui don-
nent du pain à un grand nombre de nos compatriotes: L'Empire Cloth-

ing et la Manufacture de soie Consolidated.
A Saint-Hyacinthe, on n’aime pas les conflits de race et de reli-

gion: tous ceux qui respectent les autres sont respectés et il serait dé-
plorable de voir la guerre de race ou de religion s'élever à Saint-Hya-
cinthe alors que tous nous vivons en parfaite harmonie. Il est bien en-
tenduque le rédacteur du Goglu soulève la question de race pour tâcher
d'attirer attention du public sur gon insignifiante personne et faire
tomber dans son gousset les gros sous des GOGOS qui oublient trop
souvent que Notre-Seigneur est issu d’une de nos plus grandes saintes

qui était de race juive ct que nous ne l'invoquons pas moins pour

cela tous les soirs dans nos prières.
Ledépartementde la Milice a cu tôt fait de réparer la gaffe faite

par le Colonel Eugène Payan et ordre a été donné aux Goglus d'aller
jeter leur bave ailleurs, dans l'usine de M. L'Archevêque, située à deux
pas de l’Empire Clothing où de bons canadiens et de bonnes canadien-
nes vont travailler et gagner leur vie au service des braves citoyens que
sont les messieurs Leibovitch. IL est curieux de voir l'attitude du Colonel
Payan à ce sujet quand il y & peine deux ans il donnait sa démission
de la Chambre de Commerce parce que cette Association publiait un
journal dans lequel parut un jour un article contre les étrangers qui fut
désapprouvé par M, Payan.

Comme les choses sont changées.

GRANDE ASSEMBLEE PUBLIQUE
A BAS LES MASQUES

 

 

Un puissant comité d'organisation s’est formé pour promouvoir la
candidature du maire Bouchard aux prochaines élections municipales.

M. Bouchard donnera sa réponse définitive À une grande assem-
blée qui aura lieu le dimanche soir, 29 juin courant.

On la tiendra au kiosque et pour l’agrémenter il y aura entre les
discours de la musique par la fanfare Philharmonique.

Pour permettre aux contribuables d’assister avec le moins d’in-
convénients À cette assemblée qui sera assez longue, le comité verra à
aménager un très grand nombre de sièges qui seront À la disposition des
hommes et des femmes adultes. L'assemblée commencera vers les 8
heures moins quart. La liste des orateurs n’est pas encore complétée,
mais outre M. Bouchard, plusieurs personnages distingués porteront la
parole pour le supporter.

M. Bouchard, qui a gardé le silence à venir jusqu'ici sur les agis-
soments d’un certain nombre de personnes qui se sont tournées contre
lui parce qu’il a défendules intérêts de Ja ville et des contribuables con-
tro les tentatives qu'ils ont faites pour servir leurs intérête particu-
lierg, fera tomber les masques À cette assamblée et fera connaître les
raisons véritables qui les fontagir. Ces messieurs ont cru que parce que
M. Bouchard avait des responsabilités de parti politique qu’il se lais-
serait monter sur lo dos sans se défendre, mais au cours do cette as-
semblée ils s'apercevront qu'ils se sont singulièrement trompés.

Au cas de mauvais temps, l'assemblée sera ajournée au lendemain
soir, lundi, 30 juin. Si par hasard la température était encore mau-
vaise ce soir-là, l'assemblée aura lieu au Théâtre Corona où les audi-
tours scront à l'abri pour assisterÀ une des plus intéressantes assemblées
au cours de laquelle M. Bouchard fera défiler la cavalcade des esto-
macs sûrs qui tentent de soulever le peuple contre lui parce qu'il n'a
pas voulu lcur donner les calmants qu'ils désiraient aux dépens de la
ville.

LE “GOGLU” EST CONDAMNE
Parun jugementrendu mercredi le 11 courant par I'hon. juge Pier-

re Bouffard, de la Cour Supérieure, les deux propriétaires du “Goglu”,
MM. Arcand et Ménard, ont été condamnés à payer une somme de
$500 de dommages àà M. G.-H. Rioux, détective, qu’ils avaient spécia-
lement visé dans un de leurs articles.

Voici d'ailleurs comment selisent les deux alinéas de ce jugement:
—“Si cet article n’était pas contredit par le présent jugement, ne

serait-il pas de nature à ruiner le caractère et la réputation du de-
mandeur?

“De plus, la défense, à tête reposée, après avoir cu le temps de
faire enquête sur la véracité des faits publiés, les réaffirme de nou-
veau. À l’enquête, non seulement elle les a réaffirmés, mais elle en réé-
dite de nouveaux par les accusations du mois d'août et septembre, di-
rigées contre le demandeur. N'y a-t-il pas là un cas de malice qualifiée?
Unjournal qui se dit le deuxième de sa race en publicité, ne doit-il pas
recevoir une condamnation qui l'empêche de recommencer In même
tactique? Je crois dongle la condamnation qui va suivre, tant pour
lo capital que pourles fais, est justifiable et justifiée.

 

Cette Cour condamne lu défenderesse, conjointement et solidaire-
ment, à payer au demandeur la somme de cinq cents piastres, avec in-
térêt et les dépens; si mieux n'aimentles défendeurs publier, le présent
jugement, sans commentaires, dans la page éditoriale de leur journal, le
“Goglu”, dansles quinze jours du présent jügement,ct àen faire signi-
fier, dans le dit délai, une copie soit au demandeur, soit à son procureur,
et dans ce cas, la condamnation en capital sera réduite à deux cent
cinquante piastres, mais sans réduction de frais.”

M. Rioux avait réclamé $999.00 de dommanges à la suite d’un ar-
ticle injurieux paru dans la feuille en question le 24 janvier dernier.
Me Fernand ‘Choquette, C. R., était son. procureur.

LES GOGLUS NOUS VISITENT

Les Goglus nous ont visités mardi soir. Les bruits avaient couru
que près de mille billets étaient vendus, mais. quelque deux cents
personnes à peine assistaient à cette attraction où l'indépendance?
des Goglus fut présentée par un bon “Bleu” M. Victor Sylvestre de
cette ville, ex-échevin, ex-président de la Chambre de Commerce ete...
dans la catégorie des “ex”,—

 

M, Joseph Ménard est le premier Goglu à ouvrir le feu! Brrr! de la
campagne Gogluiste. Il s'attendait à recevoir des briques... et pour-
tant l'assistance fut des plus paisibles. Il faut avouer que la population
de St-Hyacinthe n'a pas à recevoir des “Goglus” des leçons de polites-
se. Si M. Ménard prend St-Hyacinthe pourdes gens aussi polissons que

les baveux qui rédigent les feuilles gogluistes et qui sèment à pleine

main l'indécence publique, propre aux mauvaises maisons, avec leurs
caricatures de nudité qui sontloin de rehausser la mentalité de la plèbe
et que répudie tout homme qui se respecte, même s’il lui arrive d’être
journaliste canadien-français; il a dû ‘constater que ces “briques” (ter-
me qu'il a souvent répété pour lc besoin d'une cause perdue à l'avance
dans St-Hyacinthe) furent façonnées dans sa seule imagination, car les
personnes qui assistaient. à cette réunion ont laissé pleine libertée de
paroles aux orateurs gogluistes. Jamais assistance ne fut aussi paisible.

Pour une entrée en matière c'était passablement bête... il est vrai
qu'il ne représentait pas officiellement la Métropole, car nous avons
eu l'occasion de recevoir assez souvent des délégations ou des sociétés

de la Métropole et nous ne croyons pas que ces Montréalais se soient
plaints de notre population même au sujet de la politesse, au contrai-
re. '

Ce n’est certainement pas la faute de M. Ménard s'il y a des Juifs

dans ce monde, ou si c’estde sa faute, il ne tient pas à en être responsa-
ble. Il est né canadien-français, ce n’est pas plus de sa faute qu’un au-
tre qui est né de parents juifs. Et si notre race n’avait que le “Goglu”
pour la défendre, il est à espérer qu'il se souvienne d’une chose: la eri-
tique canadienne-française se passe facilement de l’indécence goglui-
te.

- M. Ménardn’est pas en faveur des écoles juives. Les 12000 enfants
juifs, pour lui, au lieu de s’instruire aux écoles, pourraient rester chez
eux, ce qui revientà dire pour ceux de n'importe quelle race qui parfois
tentent cette triste expérience, les enfants juifs devraient courir les
rues; et Montréal verrait un joli spectacle!

M. Arcand, qui se surnomme “Emile Goglu”, a débuté par ces
paroles majestueuses; “Goglus de Hulll..... Je vous Salue!l...” Sans sc

demander ce que c'était, quelques personnes applaudirent. M. Arcand se

croyait à Hull, évidemment il avait. chaud. Les gens qui n’étaient pas
complètement dans la lune se demandaient si Emile Gogluétait plutôt
dans la lune qu'à St-Hyacinthe. Il faut dire qu’Emile répétait à peu
près son verbiage déployé à Hull. Son sujet est tellement prenant qu'il
l’a enlevé de la réalité.

Pour préparer ses auditeurs après une entrée aussi manquée, M.
Arcand se dit (comme beaucoup d’autres du mêmecalibre) indépen-
dant. Il est cependant contre un troisième parti. Il veut que les deux
grands partis demeurent cependant, mais que les électeurs dressent. a-
vant l'élection un programnie et qu'ils le présentent à leur député et
si celui-ci à le malheur de les oublier, gare aux prochaines élections... !

Nous consetllons à M. Arcand de s’essayer comme député et de
considérer les demandes qu'il recevra. S'il a le toupet et le pouvoir de
toutes les remplir, il est mûr pour les lieux où tout est parfait… en
rêve: exemple — asile des fous!

Comme M. Ménard, M. Arcand a parlé de la question juive. Si
hon. Taschereau n'est pas excommunié, ce n’est pas de sa faute. Nous
avons cependant confiance que la loi juive, telle que ratifiée définitive-
ment par le Conseil Législatif à Québec avec la garantie que l'élément
juif n'aura aucun accès au Conseil de I'Instruction Publique ct que par
contre leurs écoles seront sous le contrôle du Surintendant de l'Ins-
truction Publique, nous rassure assez pour comprendre que le “Goglu”
a une tout autre question en vue que la cause nationale. Et M. Arcand
nous l’a bientôt prouvé.

Un seul mot en effet do l’Hon. Bennett a suffit pour le faire con-
sidérer comme son chef dans la présente élection: “La politique est
une question d’affaires: le pain sur la planche, l’argent dans le porte- 

un homme gaspille, s'il ne réussit
pas dans les affaires, s’il ne suit
pas au jourle jour la marche con-
tinuelle du progrès moderne, s’il
ne tient pus compte des nouveaux
besoins, des nouvelles orientations

dans le commerce, l'industrie ct la
finance,ça c’est la faute à M. King!
M. Arcand est glorieux du fait

que les Etats-Unis ont encore leur
tarif de protection et il espère que

M. Bennett nous l’obtiendra.
Nous croyons pour ce qui est du

tarif Hawley-Smoot, que le Wall
et l'American Economic ‘Associa-
tion, organe où 1028 économistes
éminents distribués dans 46 Etats
ct enscignant dans 179 collègesdif-
férents, ont éémis leurs opinions à ce
sujet, sont des autorités plus qua-
lifiées que les gogluistes pour en
parler avec connuissance de emuse.
Ce sont des hommes plus rensei-
gnés ct plus financiers que le “Go-
glu” et ils ont protesté hautement
et leurs protestations ont paru dans
tous les journaux excepté chez
quelques-uns dont certains prob:\-
blement aussi franes et aussi sinee-
res que le “Goglu'*!

Les conservateurs n’ont pas tou-
ché ou très peu au tarif libéral, a
lors qu'ils détenaient le pouvoir
dans la décade précédant 1921, pas
plus que le gouvernement libéral il
ne s’est servi de la haute protection.
On ne peut espérer vendre nos pro-

duits à l’extérieur et défendre à
nos acheteurs de nous vendre. Ce

scrait une politique peu sensée.

Aussi en pratique les Conserva-
teurs ont toujours oublié lorsqu’-
ils étaient au pouvoir à Ottawa de
mettre en pratique leur système
impossible de la haute protection.

M. Arcand a parlé du chômage.
Il pourrait visiter les Etats-Unis ct
si, après avoir constater les mil-

tions de chômeurs et la misère qui
règne aux Etats-Unis, à tel point
que le chômage,est aujourd'hui con-

sidéré chez Uncle Sam comme Pun
des problèmes les plus difficiles à
résoudre etdes plus importants aux
Etats-Unis, il considére le re-

tour des nôtres en nombre toujours

de plus en plus grandissant; il

pourra ensuite dire que le Canada
n’est pas en mauvaise posture com-
me il l'a déclaré lui-même parce
qu'il mentait publiquement ou
manquait d'informations sérieuses.

M. Arcand n’est pas en faveur

de l'immigration étrangère. Pour-
tant M. McCrea, premier lieute-
nantet gérant du parti Bennett, il
Y à à peine un an, avec l'approba-
tion de son chef, insistait auprès du
parlement pour lui faire adopter

une loi fantastique, celle d'amener
dans l'Ouest Canadien 300,000 é-

migrants additionnels. ll a sans

doute oublié de consulter M. Ar-
cand.
M. Arcand n'est pas aussi en fa-

veur de l'Assistance publique qui
rend le monde moins charitable à
ee qu’il veut nous faire gober. Nous
ne savons pas ce qu'il donne lui-
même aux oeuvres de Charité, mais

nous pouvons l'assurer que notre
population sait encourager ses oeu-

vres de Charité c* que si l’Assistan-
ce Publique pouvait lui servir per-
sonnellementde prétexte pour don-
ner plus ou moins aux pauvres,
hotre publie à St-Hyacinthe a une
mentalité assez libérale non seu-
lement en politique mais au point
de vue jhumanitaire pour souseri-
re royalement à l’entretion de
nos oeuvres de Charité. Nous avons
ici un nouvel Hôpital qui vient
d'être parachevé. Notre député,
l’Hon. Bouchard, lui a obtenu du
gouvernement $100,000.00. (Le
Goglu pourra le noter s’il le désire
et s'il est franc?) Nous ne croyons

pas pour cela que le gouvernement
provincial a une main-mise sur
cette institution et nous croyons que
cet argent seraplus utile à la Cha-
rité publique que l'emploi qu’en
ferait le “Goglu”.
Le “Goglu” trouve que le culti-

vateur est moins taxé pour ses che-
mins en Ontario qu’à Québec. Nous
l'invitons à relire un récent article
de Thomas Poulin, paru dans l’Ac-
tion Catholique et intitulé “La
Crise Agricole”. Il verra que l'ap- feuille, c’est ça la ligne indicatrice dans le pays.” Autrement dit, si L Suite à la page 8
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. le» o ei, "% 2 GRAND FESTIVAL SPORTIF
Liste des délégués et des invités à bord de l“Arcadian Rond Laframboie

la Convention de 1930 eg s ?
aro a a : . ; Dimanche après-midi, À 2 hrs. a Pas parfs

L'Union des Municipalités de la Province de Québec |». »., heure solaire, au Rond Lu- '
framboise de cette ville, un grand

A festival sportif aura lieu sous la 7 p
UN direction du promoteur E. H. St- Tu sais bien qu'il Reveille -toi, - ÿ Pour l'amour du gel, Jean, j'entends du

| Frangois, de Montréal. ny & pas de voleurs. ean- j'le dis qu'il ne toi! Toutes les . verre qui se
Asselin, Olivar, Gérantde L. G. Beaubien Ltée, Montréal, 706 Tous les hommes forts du comté Cc ost’ le cafe” J a des voleurs fenêtres et ws portes- casse. lls dolvent

Aubry, Charles, Echevin de St-Jérbme, ................ 568 de St-Hyacinthe ct des environs que tu as pris A pont ferm es, EK être en train de
Amy, Raulin, Québée, ...... ....00 4+0000 sa000s enn 32 sont invités à un concours gratuit qui te yende : oulonnees, , fn la f pêtre
Amy, Ernest, Québec, .... ...... s.0…0000 sosacaceune0 33 pour lever des poids. Le vai ° C cadenassées. oi

Archambault, J. A., Dép.-Pro., Beloeil, M. et Madame, ....578-579 à s poids, Le vainqueur nerveuse. ee are

Auclair, Wilfrid, Maire de St-Vincent de Paul, .......... 283 u concours sera invité à prendre ;
Aubry, M. l'abbé J.-B., Ste-Anne de Bellevue, ...... .... 518 part au concours final d’élimina-
Ashby, -A.-S., notaire, Lachine, ...... o.oo civil ue 538 tion qui sera tenu pendant l’exposi-

tion de laville de Québee.
B Comme attractions spéciales le

ublie verra à l’oeuvre M. Caouet-
Bouchard, Hon. T.-D., Maire de St-Hyacinthe, M. et Mme 1 te homme fort deMontréal pe-
Bouchard, Mlle Cécile, Saint-Hyacinthe, ...... ........ 1 sant 400 lbs, qui lovers de 40 4 50
Boulanger, D.-L. Montréal, M. et Madame, ............ 700-701 I , au vers (e204 9
Beckett, M.-I., Montréal, ...... ooo 20s+0s00e nee 716 Mommes ‘ un ou mobil Deux che-
Boissy, R., Echevin de St-Lambert, M. et Madame,...... 725-726 vaux ou deux automobiles en mar-
Boissy, Denis, ane ne eee ene 66Ce. eee ae TL 725p che ne pourront lui desserrer les
Bellavance, Mlle Alice, Montréal, ........ ........... 736 bras.

Britoota,MectMatern+ ¢b Madame,de ; M. Emery Gadbois, équilibriste
ssette, L.-lu., Teal, HM. ME) werner 00000 7 ien connu, tirera avec ses dents un

Boulanger, J.-L., Sous-Ministre de la Voirie, Québec, - ' i
M. et Mme ..…........ 22 Lac henanns annee 544-545 "utobus entièrement chargé.

Bertrand, Joseph, Echevin de Rivière-du-Loup, .... .... 556 Lue lutte, 2 dans 3 àfinir, mettra
Brais, J.-B., Echevin de St-Jéréme, ...... ..….….….….….…….…… 571 |en lice deux meilleurs lutteurs de
Bourassa, L.-W., Gérant de La Tuque, .... ........ .... 200 Montréal.
Byrne, H., Echevin de Témiscaming, ...... ............ 203 Prix d'admission: Adultes 35 ets
Bouchard, Arthur, Sec.-trés, Coaticook, M. et Madame. .221-222 enfants 15 ets '
Béliveau, Arthur, Greffier de Trois-Rividres, ...... .... 232 ’ f
Bradley, F. H., Echevin de Sherbrooke, M. et Madame,. .241-242 od +, Ph
Berthiaume, Albert, Echevin de Montréal-Est, ...... .. 367 PREMIERE MESSE WW =X : CAR
Bouchard, Mlle Thérèse, Québec, .... .... .... ...... 414 >; Au de

Bouchard, E., Leader du Conseil Municipal de Québec, .. 418 Le Rév. Père Patri Tp , du

Bernard, Adélard, Echevin de Drummondville, ..…. .... 28 Rouet En EEqu, Paul sf PC de
1 q : obert, o. f. m., fils du Dr. et de J Ji \ \ NN ARBeaulieu, I.-B., Québec, ........ s...00 iii cena 38 Mme C. A. Robert. de St-Hvaci 3 NP I À AN PEN

Bergeron, Gérard, Port-Alfred, M. et Madame, .... .... 40-41 he. sen à obert, de St-Hyacin- ; = Hy NN \ AR IV Ç
Blondin, Dr J.-A., Bécancour, M. et Madame, ...... .. 44-45 the. sera ordonné en la basilique MS le lendemain d le rétidé IQ 2 REENEN TAAN
Beaudry, Emile, “La Revue Municipale”, Montréal, de Montréal, le 29 juin prochain. our prendre, une paneuté de. BLACK "Aisétateure T'as-pas sûrement jamais éprouvé plus grande’

M. et Madame, ...... L..0.0 sauvceinne bens 56-57 !! célébrera sa première messe au dense la maison éts'est en areà “route introduit || Salistaction que celle que la procure la premièreBernier, J-A., Gérant de Grand'Mère, 1 112 IITE 123 couvent des Francisenins de Rou ré de toutela BLACK HORSE bouteille de la nouvelle. Caisse livrée par fon ‘fournisseur!

e - -Césai 732 set ge .
Bernard, Dr C. A StCésaire POI Te TA gemont et le lendemain il dira sa ° 6
caudoin, Dr J.-A., Montréal, . première messe à  St-Hvaci

Barceloux, Louis, Echevin de St-Hyacinthe, ...... .... 306 her juil Sse a St-Hyacinthe, tes sunp ement
Brasseur, J.-W. Maire Ville St-Pierre, ...... .... .... 705 ler juillet, dans Ia chapelle du Mo-
Burgess, A.-J., Echevin de Verdun, ...... ...... ...... 386 hastère des RR. SS, Adoratrices du 66
Biggar, M. W.-H., Leader du C. M. de Montréal, ..…. 723 Précieux-Sang. En même temps Oa. WED

Beaubien, Joseph, Maire d’Outremont, M. et Mme, ...... 3 [que lui. seront ordonnés les RR 7
Bouchard, Léon, Maire de Ste-Anne des Monts, PP. Joseph Bonin, o. f. m. et Pas- 4M. et Madame, ........ 0... tins caer cine 000000 410-411 Fe A 9
Beauchamp, Henri, “La Presse”, Montréal, M. et Mme, ..412-413 cal-Marie Prov ost. 0. f. m.. qui sont GrePos 9
Bruneau, J., Echevin d’Asbestos, ........ ............ 73 |tomme lui des anciens élèves du
Boivin, Albert, Echevin de Ville LaSalle, ...... ....... 238 Seminaire de St-Hyacinthe.
Bournet. J.-R., Longueuil, .......... .... sas co... 427
Barry, Fred, Artiste, Montréal, ........ 200000 200000 80
Bruyère, Mlle Germaine, Artiste, Montréal, ........ .. 86
Bernard, Mlle Camille, Artiste, Montréal, ...... ...... 87 G
Brillon, Mlle Marcelle, Montréal, .... oo. veever .... 337 Lit No. Vous SEREZ fiers
Bergeron, A.-J., Ste-Geneviève, M. et Madame, ....391-392 Galipeault, L'Hon. Antonin, Juge. Québec, M. et M . +
Bergeron, Mademoiselle, Ste-Geneviève, ...…..... Ip Galipcault, Antonin, file, Québes,rrrMme de votre CUISINE
Boulanger, J.-L, Jr, Québec, ...... o.oo. co Ll 14 Giroux, L., Echevin de St-Lambert, ...... ...... .... 729
Boulanger, J.-L., (Compagnon), -....... coor cave 2006 14a Graham, C.-W., Echevin de St-Lambert, .............. 730
Boily, J. E., See.-trés., C. C. Lac St-Jean, M. et Mme, ....298-299 Gaudette, J.-B., Echevin de St-Jean, .... 533
Bessette, Oscar, Ingénieur de St-Jean, M. et Mme, ....... 370-372 Girard, Alphonse, Echevin de Magog, ...... ........ .. 214
Bernier, Madame Arthur et Mlle Germaine, St-Hyacinthe, 23-24 Goyer, Aurèle. Sherbrooke, M. ot Madame, ...... ......28]1-282
Bélanger, J.-E., Montréal, ...... ....+000 sauces sus 79 Girard. Adélard, Echevin de Drummondville, ...... .. 31

iauthier, J.-B.. pro-maire de Terrebonne, M. et Mme, .. 58-59
C Giroux, Henri, Verdun, ...... .... ....ee eenLL 70

Giroux, Dr J.. Linwood, Mass, M. et Mme, ...... ...... 82-83
Cleary, J.-M., Montréal, ........ cover viru. 715 Godbout, Jos.. Echevin de St-Hyacinthe, M. et Mme, ....308-309 ,

Craig, H.-H., Maire de St-Lambert, ........ .......... 727 Gauthier, E.-D. Echevin du Cap-de-la-Madeleine,...... 517 =
Cliche, L.-P. Maire de Mégantic, ...... ...0 820000 00e 108 Gauron, Eugène. Echevin de Ville St-Pierre, ...... ...... 233 =
Coderre, J.-E., notaire, sec-trés. de Montréal-Est, ...... 359 Gélinas, Dr J.-A, Montréal, .... .... ...... oo... LLL, 733 =
Chapleau, C. R., J.-E., avocat de Québec, M. et Mme, ....416-417 garrity, H.-J., Echevin de Verdun, ...... ...... .... 378 =
Chapleau, Mademoiselle, Justine, Québec, ...... ...... 115 ew, À, Echevin de Verdun. ...... .... ........ .... 379 =
Chiasson, Thomas, Echevin de LaTuque, .... ........ .. 39 Gobeille. Mlle Anna, St-Jean, .......... .... .......... 541 =
Champigny, J.-L., Commissaire d'Ecoles, Grand’Mere,.. 25 Groulx, Henri. Montréal, M. et Mme, ...... Pies ee 259-260 —
Courchesne, Edouard, Echevin de Drummondville, ...... 223 Gilday, Dr F. W., Echevin de Montréal, M. ct Mme ....271-272 =
Champigny, Mile Rollande, Grand’Mére, ...... .... .... 26 Gagné, J.-D., Maire de Victoriaville, ...... ............ 363 =
Champigny, Mlle Marguerite, Grand'Mére, ...... ...... 27 Gagné, Maurice, Vietoriaville, ........ .... .......... 364 =
Cohn, W.-L., Echevin de Verdun, ...... ...... ...... 385 Gagné, Mlle Thérèse, Victoriaville, .......... ........ 365 =
Choquette, Hon. Juge P. A, Québec, ...... ...... .... 583 Girouard, H,, Montréal, ........ ...... cools oll. 77 A=
Charbonneau, B., Echevin de Montréal, M. et Madame, . .285-286 Gareau, Henri, Maire de St-Faustin-Station, ...... .... 114 NON =
Corriveau, Candide, Echevin de Montmagny, ...... .... 423 Gratton, Olivier, Outremont, ........ +... 2224 Lance 78 Q NS —
Cousineau, C., Echevin de Saraguay, ........ «eee 000005 389 Groulx, Paul, Montréal, .......... .......... ...... 25 223; 59a.
Cookson, John, Echevin de Thetford-Mines, M. et Mme, 74-75 Garneau, G., Montréal, .. ...... .. .... .. ............ 706p — D 3
Cabana, Mlle Juliette, Montréal, .. .... .... .... .... 719p Grégoire, N.-J., Saint-Jean, .... .. ...... oii. Le 551 =
Chagnon, M. I'abbé Rosaire, Pointe-Claire, ...... ...... 519 Gareau, A., Echevin de Longueuil, ...... ........ ...... 303 —
Slarke, B., Echevin de Pointe-Claire, ...... ...... .... 302 Gareau, Maurice, St-Faustin-Station, ........ ........ 115

ément, J.-D., Maire de Gracefield, ...... ...... .... 425 ’
Chouinard, F.-X., Greffier de Québec, M. et Mme, ...... 310-311 H de

Hall, J.-St. Georges, Echevin de St-Lambart, ...... .... 731 ’ insi 1D Hecker, M., Secrétaire de 'Hon. L.-A. Taschereau, Québec, «+ msi que S repas exquis
Dubé, C «Eugene, . ea LL 1. ct Madame, 1.020000 Lena s vere reer a504-505 e

Dub,Charles-Burène,Maire de Rivière du Loup, T5 Houle, Mile Tilanne, Montréal, IIL 119 que vous y aurez cuits. . . a
Dupuis,MadameA, Montréal, ..……. 1. vores ven. 289 Hogan, F.-J., Echevin de Montréal M, et Mme, .... .... 326-327 ’ ( Vf | \ ' | '
Deniger, Ernest, Outremont, M. et Madame, ........ .. 292-293 Harrison, D, Maire de Westmount, M. ct Mme. ...... 12-12a ] ELE RIC1 E
Delisle, Mlle Marguerite, Chicoutimi, ........ .......... 42 Harvey,dean-Chas, Le Soleil, M. et Mme, ...... .... 404-405
Delisle, Mlle Lucienne, Chicoutimi, +... ..….….….....….……. 43 1 ve AIUSLE, Alontreal, 2204 hace eue eel. is mais
Duchesne, J.-C., Echevin de Drummondville, M. et Mme,.. 60-61 Huet, Armand, Maire de St-Bruno, ........ ...... 93 Versez Non seulement cesont des repas exquis ils

i M? ‘ “as Harrisson, Mlle Ruth, Westmount, ...... .... .... .... 547 vous prennent aussi moins de temps et ils vous don-Dessureault, J.-P.-E., Grand'Mère, M. et Mme, ...... .. 94-95 H , oy ; : ins d . tort rr.

Daigle, Michel, Echevin de St-Hyncinthe, ..... ........ 295 eancy, C.-A., Maire d'Alywin, .. o.oo 0200 40 000 329 Seulement net moiss de soucis que vousn'auriez osé l'espérer,
Demers, Napoléon, Echevin de St-Hyacinthe, ...... .. 307 LL J ar la cuisson par la chaleur électrique est scientifi-
Demers, Dr Gaston, Echevin de Montréal, ...... ...... 279 J . , , . . t exacte, elle ne varie jamais. Le nombre de
Dion, C., Sec-Trés., de Ville St-Pierre, M. et Mme,...... 708-708p. ean, Joseph, Aviseur légal de l'Association, Pointe-aux- $5.00 minutes requises pour cuire un plat ne change pas.Dupré, Israël, Montréal, ...…..2 scccnrnunes 348 Trembles, M. et Madame, ...... .... .... .. ...... 205-206 ° Point de tâtonnements, pas de iti L
Dupré, N., Montréal, «.reeneeeianenn eereeannennenns 349 Joron, Mlle Juliette, Montréal, ...... ........ .. .. .. 719 rvati ière d ‘ redetdesju Juris
Désautels, Albéric, Echevin St-Vincent de Paul, ........ 520 Joyal, D.-E., Maire dc Mackayville, .... .... 333 . ta t sans des viandesCt‘assurés i a de le û
Daz, Dr R. Ste-Agathe, M, et Madame, ........ ...... 54-55 com n . ures ainsi que le gout
Duguette, Daniel, Sec-Trés. C. C. Deux-Montagnes, .. 319 K Le P ni Aflicatdes ségumes et des pâtisseries. Décidez-vous

csrosiers, P.-H., Sec-Trés. de Joliette, .......... .... 301 Kennedy, W.-H.-C.. Echevi smiscami e y compris Vins- dès ce jour à adopter cette méthode fraîche et propreDetar,5mon, 3.Made,pgp Kemmeiy,WoC,Echoin doTéniscamine, «or 2| alaion sou vépatie um de culson. Monisex vote cuisine dun. pode
élisle, Jos., Echevin de Joliette, .... ................ 430 Kydd, Thomas, Echévin de Chambly Canton, ...... .... 47 une bériode de deux ans, électrique.

D’Anjou, J.-A., Echevin Rimouski, ...... ...... ...... 49 Kekoe, Louis-J., Ottawa ' 84
D'Anjou, LR,Jehevin deRimouski, M. et Madame, .... 48-52 Kennedy, J.-A.Montréal, o.oo vv orererinne nna 707p South C d

njou, Mlle H., Rimouski, .......vvv vevnrenenn vues 53 PUTT ET TTTS ; P Co Li ited
De Belleval, J.-F., Montréal, M. et Mme, Artistes, .... 98-99 uthern Lanada rower mpany mi
Descarries, Mlle Marie-Rose, Artiste, Montréal, ........ 102 L “Appartenant a ceux qu’elle sert”
Duplessis, Mlle Mance, Artiste, Montréal, ...... ....... 103 Lavi i uéu ) y 4 , savigueur, Col. H.-E., Maire de Québec, M. et Mme .... 9
Désormeaux,JeMaire de St-Elséar, Cheese vacnoues 284 Lavigueur, Mlle, Québce, ...... 2.22 .. «cove cour .. 9b
Detre « ee, M. et Mme, ...... ........ 100-101 Laprés, J.-A, Canada Cement Company Limited, Montréal, 720

ubois, E., Maire de St-Jovite, ........ .. ....ool Ll 107 Lorrain, Wilfrid, Maire de I’Abord-a-Plouffe, .......... 735
Dionne, Paul, Granb 201 ; ‘Déey. Dr E-V. Mai Ydo apleton VillaUE Lamontagne, F.-X., Maire de LaTuque, M. ct Mme'....542-543
SV TRNe dEET con Village,date TU 426  Liboiron, Geo., Sec.-trés., de Ste-Agathe, M. et Mme, ....548-549 Lit No, DANS NOS MURS

esbiens, J.-., Maire riville, et Madame, ....207-208 [ebel, Joseph, Echevin de Rivitre du Loup, ............ 563
Denault, Arthur, Maire de Chambly Paroisse 63 ; a P, ;1 ) ! perce vues Lebcau, A.-E., Echevin de St-Jérôme, ...... .......... 569 Lalonde Oscar, Echevin de Montréal, M. et Madame, ....256-257 | M. James Forbes de New-Bed-

E. Lafontaine, Maurice, Echevin d¢ Drummondville, .... .. 224 Lalonde, O., Jr. Montréal, ........ ..….….….. 0000 0000 0000 268 ford, Mass., était dimanche d
: Lacombe, J.-D., Echevin de Sherbrooke, M. et Mme .... .. 239-240 L'Archevêque, Adolphe, Echevin de Montréal, M. et Mme,269-270 nier, de pasta ¢ che x

Edwards, J.-K., Echevin de Sherbrooke, M. et Madame, . .249-250 Langelier, J.-Nap., Gérant de Montréal-Est, .... ...... 377 Lalancctte, Georges, Echevin de Montréal, ........ .... 273 Roméo F ro enea son fils, M.
Lacerte, Dr E., Thetford-Mines, .... .... .. .. .. .... 18 LaMarre, J-H., Echevin de Montréal, ...... .... ...... 280 Forbes, ténor populaire de

FT Lacerte, Mlle C, Thetford-Mincs, Ceetts eeeeeneenerran 19 Lambert, J.-H. OQutremont,......I1 rere ville. M. James Forbes, vie
. indsay, Napoléon, evin de Drummondville, .... .... "| Laferritre, M. L' J. E. inthe, .... ... Cees sitera M i i

Fortier, jEmery-H., Echevin de Sherbrooke, ...... ...... 536 Larivière, Lionel, Verdun, .... ...... oe Le cree ue a Lefort, Roch, ecEenSt-Hyacinthe,ter evens bens 4 Joli, RivitrontulonnneMont
Fournier, Elzéar, Echevin de Montréal-Est, .... ........ 376 Lambert, N., Echevin de Grand’Mère, M. et Mme, ..…. 96-97 Leclerc, J.-H., Echevin de Granby, M. et Mme, ....… . .393-304 M. Forbes ; ™
Fortin, M., Echevin de Drummondville, ...... ...... .. 29 Lamproi, E-A., Echevin de Grand'Mere, ...... ...... 117 Lafleur, Frédéric, Echevin de Ville LaSalle, ...... ... 237 Le mraus venait pour la pres
Fournier, J.-E. Echevin de Ville St-Pierre, ...... ...... 235 Larue, Madame Octave, Montréal, ........ .. .... ... 584 Langlois, J.-H., Maire de Ste-Scholastique, eevee sen. 318 mière fois & St-Hyacintheet il s'est
Fontaine, J.-B. Echevin Joliette, ...... ..….….….….….….....…. 429 Labelle, Ernest, Montréal, M. et Madame..... ...... .. 50-51 Lorion, Ed., Echevin de Joliette, ........... + sacanvecce 300 déclaré enchanté de notre coquet-

Lesage, Dr Z., Echevin de Montréal, M. et Madame, ....261-262 Lepage, J., Echevin de Rimouski, ..…... ..….... .….….. 121 tte ot charmante ville,Fullerton, Madame R.-D,, Westmount, oc... eo. 91
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Le prix |de poésie

JE LEGUE A
—

+'

MON FLEUVE

Vieux balancier de chair, le long de mes vertèbres,
Moncoeur va s’arrêter dans son rythme vital;
Mes yeux se gluceront au souffle des ténèbres;
Insensibles ainsi que deux ronds de cristal.

Quand viendra cet instant, à Fleuve, je te donne

Moncorps à balancer, dans ton berceau profond;

J'aurai pour m’enrober ton onde qui frissonne
Et tes moires du soir, au bord du sable blond.

Tes flots d’uzur, moins décevants que l’espérance,

Sont aussi moins cruels que le coeur des humains,

Plus stables en leur coeurs que ma folle existence,
Ma brève joie et mes douleurs sans lendemains,

‘l'u sauras me donner la blancheur de la neige

Pour m’offrir en spectacle à tes sirènes d’or,

Qui m'accompagneront, harmonieux cortège,
Jusqu'aux lourds icebergs du lointain Labrador,

Puis je vais me dissoudre en parcelles nomades.
Pour mêler mes débris à la splendeur des mers,
Reflêter le bleu ciel miroitant dans les rades
Oule rocher verdi brizant. les flots amers.

Ma chair qu'on adorait et par quoi je fus femme

Ignorern du moins l'opprobre du cercueil;

Fondue enl'océan, fluide comme une time,
Elle ne risque plus de troubler aucun weil,

Personne ne viendra, soulevant un couvercle,

Grimacer de dégoût sur mon visage mort;

Aucun ver ne pourra tracer sur moi son cercle
Lt détruire l'ultime image de won corps.

Monfleuve me fera subtile et transparente;

Aucun rayon brutal sur l'émail de mes dents.
J'aurai la paix sans fin sur mes formes errantes
Et je ne craindrai pas les regards impudents.

Co dont je veux surtout que l'aimé se souvienne,

C'est que je ne suis point poussière et ossement,
C'est que je garde encor ce par quoi je fus sienne

Lt que je suis pour lui belle éternellement!

Madelcine LeBleiz.

Note. — Cette poésie très originale de Mlle Madeleine LeBleiz,

de Rimouski, vient d'obtenir le ler
Jean-Paul Lessard) au concours de
dicns-français.

DE NOS JOURS
 

De nos jours, une angoisse poi-

gnante semble vouloir briser tous

les cocurs vraiment maternels. En
effet, laquelle de nos mamans n’a

pas frémi à In perspective de ses
enfants exposés aux multiples dan-
gers de la vie moderne. Je n’insiz-

terai pas sur ces dangers que des

plumes plus compétentes ont énu-

mérés et décrits avant moi. Mais je
voudrais plaider la cause de ces
jeunes filles sur qui retombent tou-
te ln responsibilité et toute l'hor-
reur de leur vie trop libre.

Chacun sait que la vie a jeté la
jeune fille hors de la sphere fami-
liale, à cause du travail extérieur

auquelelle prend une part des plus
actives, Au scin des grandes villes,
ou perdue dans de lointaines campa
gnes, elle s’est généralement trouvé
une maison où abriter su jeunesse,

mais rarement une famille qui rem-
place un peu la sienne. Là, on la

souffre, on ne l’admet pas. L’ar-
gent avec lequel elle s’est acheté
une chambre et du pain, ne lui a
pas conquis le coeur de ses hôtes.
Elle est une étrangère et elle doit,
au moins, Être aussi accommo-
dante que les jeunes gens qui l’ont
précédée. Ceux-là sortaient bcau-
coup et surtout, ne recevaient point.
Alors, si la jeune fille est simple-
ment pensionnaire, à moins qu'elle
ne consente à vivre solitaire dans
sa chambre, doit sortir. Il ne faut
pas songer à inviter, car où recc-
voir? On lui a dit bien carrément
qu'on ne voulait pas s’astreindre à
garder la maison pourla surveiller.
Ces gens chez qui nous sommes con-
damnés à vivre, nous, jeunes expa-
triées, sont, pour la plupart, d’un
égoïsme révoltant, j'en ai fait l’ex-
périence personnelle. I] semble qu’-
ils n'aient jamais vécu cet âge si
riant de In jeunesse, et ils ne cont-
prennent pas que chaque âge a ses
besoins. Alors qu'à cinquante ct à
soixante ans, ils font leurs délices
d’une joyeuse partic de cartes
qu'ils veulent, bien entendu, aussi
longue et aussi fréquente que pos-
sible, ils n’admettent pas que deux 

Prix (lire en argent offert par M.

1930 de lu Société des Poètes cana-

more

coeurs qui s'entendent bien puis-
sent avoir le désir et le besoin de sc
rencontrer plus d'une fois par quin-

zaine et cela, plus d'une heure où

deux. :
Alors, il est bien légitime que le

jeune homme très peu à l’aise daus
Une maison où il se sait un trou-
ble-fête, veuille amener sa compa-

gne au-deliors. Au moins, quand

ils ne seront plus li, on pourra “al-
ler veiller” à loisir. Et, ce qui s’ex-
plique le moins, c'est le scandale
qu'y trouvent ces mêmes personnes

qui n’ont rien fait pour l’éviter.
Presque toutes, nous, jeunes fil-

les nous préférons au café, au ci-
néma, au théâtre et à la rue, une

exquise petite soirée en tête à tête
avec l'être aimé. Que de tendres

mots. Que de problèmes discutés.
que de chansons... Que de mélo-
dies.. Qui nous permetient de nous

micux connaitre et qui font croitre
ensuite de si doux souvenirs...

Le sort des plus jeunes servantes

Cst encore plus rigoureux. Dans lc
village où le hasard m’a conduite,

je sais une dame des plus respec-
table qui a toujours cu quelqu’une
à sen service. Or, elle n’a jamais
permis que sa servante reçut dans
sa maison. Celle que j'ai connue
a fait, disons le mot, “ses amours

dans la rue, puisqu'eiie n'avait ici
aucune famille. Ce n'est qu'une di-
zuine de jours avant son mariage,
qu’elle s'est entendu dire à sa gran-
de stupéfaction: Monsieur Marcil
pourra maintenant vous voir ici”

Lile est aujourd’hui remplacée par
une autre qui se voit furcée d'agir
de même. Et l’on jette ensuite im-
pitoyablement la picrre à ces pau-
vres enfants qui, franchement, ia
méritent bien peu.

Sans doute, il cst pénible d'être
condamnée à gurder ln maison pour
le seul bénéfice d’une étrangère.
Mais si l'on veut qu’on y pesc des
conditions: heures ct jours précis,
maintien respectable ct tout ce que
l'on voudra, mais qu'on ne permet-
te pas ces plaisirs pour que la
jeune fille s'enteudre dire le lende-
main. “L'imbéeile” il a veillé jus-
qu’à la dernière minute:” ou en-
core “ Le piano a fait son devoir!”

CHAUFF

Le tombereau,

a

9 rue ST-DENIS,
GULLOLIGOGILUGELIOGTBGTICINNGLLGIITISLISOUOLS0S
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OMIQUE
POURQUOI L'ON DOIT CHAUFFER AVEC

LE CHARBON DE TOURBE,

PARCÇE QU'’IL coûte peu.

PARCE QU'IL est idéal pour la cuisine.

PARCE QU'’IL élimine le sciage et le fendage.

PARCE QU'’IL est fabriqué à St-Hyacinthe et qu’il donne de

PRIX POUR ST-HYACINTHE:

40 pieds cubes, $3.75 ;

80 pieds cubes, correspondant a 2000 lbs., $6.75.

Faites unefois I'essai du charbon .de tourbe et vous I'emploierez réguliérement

Bouchard &Mercure, Enr.

ST-HYACINTHE.

 

 
 

 

 

Gros: -

Petit: -

 
TROIS GRANDEURS DE FLACONS

40 onces $3.65

Moyen: - 26 onces $2.55

10 onces $1.10

Aux quatre coins de la Province.

 
A l’occasion du 24 juin, le Père Baptiste prête l’appui de
son éloquence à la cause nationale . . . Ses paroles sincères
méritent d'être acclamées

Distilleries:
Berthierville, Qué.

Gin Carnadiemn
Melchers

Foix éor

province, comme l’est déja le Gin Canadien Melchers
Croix d’Or,—sa boisson favorite.

Fabriqué à Berthierville, Qué., sous In aurveillance du Gouvernement
Fédéral, rectifié quatre fois ct vieilli en entrepôt pendant des années.

MELCHERS DISTILLERIES LIMITED
Distillateurs depuis 1898

d'un bout à l’autre de la

Burenu-Chef:
Montréal.  
 

  
Il nous faut en faire des conces-

sions quand on n'est pas chez soi, et

pourtant, nous payons assez cher
le petit espace que nous occupons.
Il me semble que des hôtes plus
chrétiens pourraient assez frcile-
ment nous le créer plus acceptable
ct surtout, nous permettre comme

aux autres, une calme fréquenta-
tion à l’intérieur où nous n’aurions
pas À encourir la disgrâce de tou-
tes les consciences plus ou moins

serupuleuscs, et bien souventinjus-
tes.” i

Tout va bien.

 

H-b

FRANCIPANE

—

Dans une pinte de lait, délayez
deux cuillerées de farine de pom-
mes de terre avec six jaunes d’ocufs,
sucrez en quantité suffisante, a-
romatisez de vanille. Faites pren-
dre sur un feu doux ou au bain-
marie en tournant avec la cuiller
de bois sans laisser bouillir. Ajou-
ter quelques amandes.
On garnit de cette crème des tar-

tes ou des tertelettes, mais pour
qu'elle soit délicieusement parfu-
mée, il importe de n’employer que
la vanille naturello en gousse à
l'exclusion de tout autre parfum synthétique. ;

Lisez de haut en bas

3.45 p. m. Quitte Sorel

7.36 p. m. Arrive Iberville

8.40 p. m. Arrive à Noyan

Pour billets et renseignements,

CANADIAN NATIONAL RAILWAYS

SOREL-ST-HYACINTHE-NOYAN

Horaire en effet le 19 mai 1930.

Lisez de bas en haut

Arrive a Sorel 12.30 p. m.

5.45 p. m. Arrive à St-Hyacinthe-—Quitte St-Hyacinthe 10.45 a. m.

6.15 p. m. Quitte St-Hyacinthe—Arrive à St-Hyacinthe 9.00 a. m.

Quitte Iberville 7.41 a. m.

Quitte Noyan 6.35 a. m.

Tous les jours, dimanches exceptés.
adressez-vous à

E. O. Picard, agent pour la ville,
37 rue Laframboise, Tel: 354

 
 

LE BOURDON DE NOTRE-
: DAME

 

La grosse cloche de Notre-Dame
qui a reçu le nom de bourdon est
placée dans la tour du sud.

Elle fut fondue en 1682, et re-
fondue trois ans après, l’année mê-
me de la révocation de l'Edit de
Nantes, en 1685. Elle fut solennel-
lement baptisée et cut pour parrain
et marraine Louis XIV et Madame
de Maintenon qui lui donnèrent le
nom d'Emmanuel-Louise-Thérèse.
Le battant, qui fait retentir des

sons graves ct lugubres, pèse 480 
kilogrammes. Le bourdon de Notre-

Dame que scize hommes mettaient
en branle avec peine autrefois, a
été descendu lors des travaux de
restauration entrepris à la cathé-
drale de Paris. Après quelques an-
nées de silence, il a annoncé sa
résurrection le jour de Pâques 1851.
Quatre hommes seulement le fni-
saient sonner.

Le bourdon ne se fait entendre
qu'aux grandes fêtes et dans les
grandes solennités.
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SUBD TAUNOAAAGEAAEEC!

MAGASIN DE HAUTES
NOUVEAUTES

Il est reconnu que pour avoir le plus grand choix d’Etoffes
à Robes, Soies de Fantaisie pour Blouses, Garnitures, Collets,
Dentelles Sacoches, etc, il faut visiter le magasin BERGE-
RON & SICOTTE, J

mn

(EUPEU

  
  

Un immense assortiment

diennes, Ducks, Mousselines, Or-
gandis des couleurs les plus nouvel-

les ; aussi Cotonnades de toute

sortes.

TAPIS ET

PRELARTS.
Notre département de Tapis et de
Prélards est reconnu comme étant
le plus considérable en ville.
Nous attirons votre attention

sur nos Tapis tout-laine de la
marque “MAPLE LEAF” su-
périeur à tout autre tapis de ce

genre comme couleur et dura-
bilité.

Tapis de foyers, Prélards jusqu’à

4 verges de large. Portières, Ri-

deaux, Tapis lavables, etc.
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$ Nous vendonsles fameux pneus "“COODRICH” et “SILVERTOWN”, assortiment complet.

FOGCGOGGOGLGCECSC

SOCSOOOGOSGOGOGSSSSSTSSSSSS

Téléphone : 566

“TOUJOURS A VOTRE SERVICE"

GARAGE FORTIN
Accossoiros, Huile, Gazoline, Pièces dc rochango.

RÉPARATIONS GÉNÉRALES

SPÉCIALITÉ: Débossage et Posage do Vitres pour Automobiles.

THGUGSOT
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GRA

MIKADO
e Sat du méme prix. En vente

| SIXIEME EXCURSION

A TRAVERS LE CANADA
| Avec

| L'UNIVERSITE DE MONTREAL
DU 5 AU 26 JUILLET, 1930

Direction personnelle de

M. VIOTOR DORÉ
Profcescur à l'Ecote des Sciences Soctale,
Economique et Politique de "Universite:

t de Montréal et Président de In Commis-
sion des Ecolus Catholiques de Moutréal.

PAR TRAIN DELUXE DU
Pacifique Canadien

  

 

  

 

TI:
Nouveau service A diner (semi-
porcelaine) 97 morceaux, valeur
$30.00, donné GRATIS avec le

THE et CAFE

Un voyage de vacances instruc-
| tif et agréable, organisé pour fa-

ciliter aux Canadiens la visite de
leur pays, de ses villes, de ses in-

dustries ct de ses sites
pittoresques.

Les Grands Lacs — L'Ouest Ca-
nadien—Banff-—Lac Louise
Vancouver — Victoria.

Meilleur que tout autre thé et

pie la Ib. aux endroits =Tae mo A
suivants:- © MONTREAL

$365 tous fraispe ss,R. A, .
JOS. PONAIS. Pour renseignements complets,

s'ad. à l'Université de Montréal,
No. 1265, rue St-Denis, Montréal
-—à M. Victor Doré, directeur du
voyage, Casier Postal 476, Mont-

réal, ou aux agents du

PACIFIQUE CANADIEN

GLACU & FRERE,
JOS. LACHAPELLE.

LAROCHELLE & COURCHESNE,
JOS. MARCHESSAULT. |
H. MESSIER & FILS,
ADELARD MONGEAU.

P.E. NADEAU,
OVIDE POULIN.      
 lla—27jn 
  

 

ANWILFRID CHAPDELAINE A
ST-HYACINTHE, QUE. À

|
V

Mettez ce
Veuillez m'envoyer des renseignements sur les

coupon à |
assurances à prix réduit de In Série Confédé-
ration, émises par la Confcderation Life
Association. il

Nom

Adresse

Occupation.

Les Nouvelles Polices

Sont bien Vues du Public
Elles sont bien vues parce qu’elles accordent
l’assurance à un prix très réduit tout en
ermettant aux assurés de participer aux
énéfices.

Les primes sont réduites; vous pouvez donc
vous assurer pour une plus grosse somme
et ainsi mieux protéger ceux qui dépendent
de vous.
Les polices de In série Confédération sont
émises selon les systèmes vie ordinaire, vie
à primes en nombre limité, dotation. Le
bénéfice en cas d’incapacité totale ct celui
de double indemnité peuvent être ajoutés
à la police.
Enroyez-nous le coupon et vous recerrez tous les
renseignements utiles—Agisses de suite, avant de

vous engager autre part.

| Confederation Life
Association

Siège Social

a“.
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GRANDE ASSEMBLEE PUBLIQUE
A BAS LES MASQUES

 

Unpuissant comité d'organisation s’est formé pour promouvoir la
vandidature du maire Bouchard aux prochaines élections municipales.

M. Bouchard donnera sa réponse définitive à une grande assem-

blée qui aura lieu le dimanche soir, 29 juin courant.

Onlu tiendra au kiosque et pour l’agrémenter il y aura entre les

discours de la musique par la fanfare Philharmonique.
Pour permettre aux contribuables d'assister avec le anoins d’in-

convénients à cette assemblée qui sera assez longue, le comité verra à

aménagerun très grand nombre de sièges qui scront à la disposition des

hommes et des femmes adultes. L'assemblée commencera vers les 8

heures moins quart. La liste des orateurs n’est pas encore complétée.

mais outre M. Bouchard, plusieurs personnages distingués porteront la

parole pour le supporter.

M. Bouchard. qui a gardé le silence à venir jusqu'ici sur les agis-

sements d’un certain nombre de personnes qui se sont tournées contre

lui parce qu’il a défendules intérêts de la ville et des contribuables con-
tre les tentatives qu’ils ont faites pour servir leurs intérêts partieu-
liers, feru tomber les masques à cette assemblée et fera connaître les

raisons véritables qui les font agir. Ces messieurs onteru que parce que
M. Bouchard avait des responsabilités de parti politique qu’il se lais-
scrait monter sur le dos sans se défendre, mais au cours de cette as-
semblée ils s'apercevront qu'ils se sont singulièrement. trompés.

Au cas de mauvais temps, l'assemblée sera ajournée au lendemain

soir, lundi, 30 juin. Si par hasard la température était encore mau-

vaise ce soir-là, l’issemblée aura lieu au Théâtre Corona où les audi-
tours seront à l'abri pourassister à une des plus intéressantes assemblées

au cours de laquelle M. Bouchard fera défiler la cavalcade des csto-
macs sûrs qui tentent de soulever le peuple contre lui parce qu'il n'a

pas voulu leur donner les calmants qu'ils désiraient aux dépens de la
ville.

A HOCHELAGA

 

Mlle Rose-Alle D'Anjou de notre

ville était récemment l'invitée de

Mlle Portugais d'Hochelaga, Mont-

réal.

10fm

EN VOYAGE

 

M. et Mme Omer Gaucher, M.
Robert Laliberté et M. Paul-Emile
Gaucher, tous de St-Hyacinthe.

sont partis en automobile mardi de

cette semaine, le 17 courant, pour

une promenade de deux semaines a

New-York et à Atlantic City,

M. Paul-Emile Gaucher assistera
à une exposition de radios tenue

netuellement à Atlantic City,

  

ORDINATION ET CONFIRMATION

 

Sa Grandeur Mgr J.-Alfred

Langlois, évêque de Vallevfield a
conféré trois ordinations dans la
chapelle du Séminaire de St-Hya-
cinthe.

Les ordinands sont les abbés

Raoul Bonin, originaire de $t-Ju-
des; Charles-Emile Gadbois de

Montréal, autrefois de St-Barna-

bé-Sud, et Anselme Longpré, de St-
Ephrem d'Upton. L'abbé Longpré
est le frère du Rév. Père Ephrem
Longpré O. F. M., le célèbre sco-

tiste. Tous trois ont fait leurs é-
tudes classiques au Séminaire de
notre ville.
Immédiatement après certe céré-

monie, Mgr Langlois s’est rendu en
la cathédrale, où il a confirmé quel-
que sept cents enfants. Dans la
matinée. il a confirmé les enfants
de la paroisse de la Cathédrale et
des pensionnats de la ville et des
environs. Dans l’après-midiil y eut
aussi confirmation des enfants des
paroisses de Notre-Dame du Ro-
saire et du Christ-Roi.

10S——

 

NOUVEAU MEDECIN

Le Dr. Lucien Ostiguy, fils du
Dr Paul Ostiguy autrefois de St-
Hyacinthe, a ouvert son bureau de
médecine générale au No. 84, rue
Mondor, coin Cascades, au-dessus
de la pharmacie Lanctôt. Ce bu-
reau =cra voisin du bureau du Dr
Yves Lafleur. Nos meilleurs voeux
«de succès,

REMERCIEMENTS

 

La famille Joseph Roy remercie
bien sincèreinent toutes les person-
nes qui lui ont témoigné des mar-
ques de sympathie, soit par offran-
des de fleurs, de messes, bouquets
spirituels, cartes mortuaires, car-
tes de sympathies, assistance aux
funérailles, visites à domicile à
Montréal, soit par assistance à l'in-
humation à St-Hyacinthe, à l’occa-
sion du décès de Joseph-Rodolphe
Roy, de Montréal, fils de feu Jo-
seph Roy, ancien protonotaire à St-
Hyacinthe. !

re

 

LE CIRQUE COLE & ROGERS

Le moment est. arrivé de voir

les quatre plus grands mots de la

langue anglaise — le cirque s'en
vient. Aucun assemblage de mot-

ne peut réveiller aussi ardemment le

désir du spectacle commel'annonce
du cirque. de tous les amusements

le plus populaire et le trait d'u-

nion de la vie sociale et domesti-

que de la ville comme de la campa-
gne.

Lorsque la nouvelle se répand
avec la rapidité de l'éclair. les pe-
tits garçons prennent subitement

une conduite exemplaire qui est de

nature à surprendre tout le monde.
Cole & Rogers commencent joyeu-

sement à inonder les alentours de
leurs annonces intéressantes

commandent attention pour ven-

dredi le 4 juillet, jour où il: don-
neront deux représentations, beau
temps mauvais temps. sur le ter-
rain ordinaire des cirques. à =t-
Hyacinthe, sur la rue Laframboise.

Constater les signes extérieurs

d’un enfant modèle à la maison. Le
Pique-nique du dimanche est seule-
ment un pique-nique. L'orange, le
sac aux bonbons pendu à l'arbre de
Noël n'est que du manger en som-

me mais le cirque est un événement,
un jour où les petits garçons et les
petites filles font avec empresse-
mentdès la première parole, des
choses qu’ils trouvent trop diffici-
lez en temps ordinaire.

et

Le cirque Cole & Rogers promet
des attractions qui réjouiront le
coeur des enfants et qui imprime-
ront dans leur jeune mémoire la
crainte des jeunes qui courent les
cirques pour se faire ensuite enle-
ver à cause de leur désobéissance.
Les animaux sauvages qui parais-
sent sur les affiches viendront en
vie avec le cirque, ainsi que les bé-
tes étranges et les oiseaux de la
montagne et de la jungle, y aura
un grand déploiement d'athlétes,
d'art équestre, d'artistes sur les tra-
pèzes et des exhibitions par des a-
thlètes des deux sexes d'une habile-
té consommée.

Des animaux curieux et des per-
sonnes aux formes étranges sont
au programme à partir de l’énorme
éléphant au petit “Pewee” un che-
val entièrement formé; le plus pe-
tit au monde, pesant une quaran-
taine de livres et haut de 26 pouces.
Avec la venue de l'automobile,
l'espèce chevaline se raréfie, mais
“Pewee’ ne reste pas moins une cu-
riosité équestre, il n'est pas plus
gros qu’un chien de garde, bien qu'-
il soit parfait jusque dans sa for-
me.

“Pewee” est un petit rien, mais il
est une vive attraction avec un

cirque qui offre beaucoup d’autres

numéros qui seront pour Vous un

passe-temps des plus agréables.

TRISTE NOYADE .
‘
 

Samedi dernier un jeune gargon

de dix ans ,du nom de Jean-Paul

Langelier, de Saint-Barnabé-Sud,
comté de St-Hyacinthe, s'est noyé
necidentellement À da traverse de
St-Simon de Bagot.

Ils étaient partis quatre petits

garçons pour aller pêcher, lorsqu'ils

s'avistrent de se baigner. Ils dirè-
rent de l’eau la pesée qui retenait
un buc près de la rive, Le petit
Gaston St-Jean, âgé de 11 ans, ne
voulutpas suivre ses petits compa-
gnons et demeura sur la rive. Com-

me il n’y avait pas de rames dans
le bac et qu’il s’éloignait du bord,

Raymond Lapointe, âgé de 10 ans,

se jeta à la nage. Son compagnon,

Dori St-Jean, âgé de 9 ans, s'accro-
cha après lui et tous deux parvin-

rent à regagner le rivage. Le petit

Jean-Paul Langelier resta dans le

bac pour plonger dans environ 24
à 30 pieds d'eau profonde. Il était

environ 4 heures de l'après-midi,

Il fut retiré de l'eau vers 8%
hrs. p. m. au moyen d'une seine

Son service fut chanté lundi der-

nier, en l’église paroissiale de St-
Barnabé-Sud, par l'abbé J.-B, La-

rochelle curé de cette paroisse,

Étaient porteurs ses petits com-

pagnons de classe; Germain Ma-

rion, Sylvain Sansouei, Anatole La-

porte. Rolland Cloutier, Robert

Henry, Origéne Armstrong.

Cette triste noyade rappellera
aux parents que les Vacances ap-
prochent et que leur surveillance

doit être plus attentive que jamais.
30:  

DOUBLE ANNIVERSAIRE

 

Ces jours derniers, chez M. Cléo-

phas Sasseville de Saint-Barnabé-
Sud. comté de St-Hvacinthe, avait

Hieu une soirée intime en l'honneur

du double anniversaire de nais-

sance de M. Cléophas Sasseville,

âgé de 70 ans, et de Mme Cléo-

phas Sasseville, âgée de 66 ans.
Tv eut danse musique et amu-

sements variés Tous ='amusèrent

ferme jusqu'au matin et c'est avec

regret qu'ils se quittèrent tout en

conservant un souvenir impéris-

sable de cette soirée-souvenir.

L'orchestre comprenait MM. Os-

car Joval, Gaston Chabot. Oza

Morin. Maurice Auger. violonistes,

Josephat Pelletier. accordéoniste.
Azu Pelletier, Joueur de grosse cais-

se.
On remarquait, en plus des hé-

ros de ln fête. M. et Mme Cléo-

phas Sasseville. les familles Tsaie
Marion, Thomas St-Jean. Aimé
Riendeau. Omer Poulin. Roméo

Larivière, M. et Mme Omer Joyal,

M. Alexis et Me Lilianne St-On-4

ge.

 

or

ANNIVERSAIRES SACERDOTAUX

Quatre prêtres du diocèse de St-
Hrwacinthe célébreront cette année.

le 29 juin prochain. leur 25e anni-
versaire d'ordination sacerdotale.

Ce sont MM. les abbés J.-H. Be-
land. Azarie Couillard-Després,
Georges-Arthur Goyette et Ro-
muald Lecours.

L'abbé J.-H. Beland est né à St-

Simon de Bagot le 23 mars, 1881.

de Delphis Beland, tailleur, et de
Phélanise Bernier. Il fit ses études

cla-sique= au Séminaire de St-Hya-
cinthe et «a théologie au Grand

Séminaire de Montréal. Il fut or-

donné à St-Hvacinthe par feu Mgr
Maxime Decelles, 5e éveque de St-

Hyacinthe, le 29 de juin, 1905. T1
fut successivement. assistant. au-

mônier à l'Hôtel-Dieu de St-Hya-
cinthe. 1905 à 1911, aumônier du

collège St-Bernard de Sorel, 1911

à 1915. vicaire à St-Pierre de So-

rel, 1915, depuis curé de Roxton-
Pond.

L'abbé Azarie Couillard-Des-
prés, est né à St-Albans dans le
Vermont. le 4 mars, 1876, de Azn-

rie-François Couillard - Desprès,
cultivateur, et. de Valérie Larose

dit Chagnon. II fit ses études clas-

siques au Séminaires de St-Hya-
cinthe, et sa théologie au Grand Sé-

minaire de Montréal. T1 fut or-

donné prêtre à St-Hyacinthe par
feu Mgr Maxime Decelles, le 29

juin 1905; fut successivement vi-

caire à Iberville, 1905, à St-Ours-

sur-Richelieu, 1905 à 1907, à St-

Simon de Bagot, 1907 à 1909, à St-
Hugues, 1909 à 1910, aumônier du

scholasticat des RR. FF. Maristes-
à Iberville, 1910 à 1914; vicaire de
nouveau à St-Ours, 1914 à 1916,
aumônier de l’Académie du Sncré-
Coeur, à Sorel, 1916 à 1918; au

Collège Mont St-Bernard, 1918. Il
fut l'auteur de “La Première Fa-
mille ‘Française au Canada”, “Au-
tour d'une Auberge”; Histoire des Seigneurs de la Rivière-du-Sud”, 

“Louis Hébertet sa Famille”, “His-

toire de ln Seigneurie de Saint-Ours,

“Noblesse de France et du Cana-

da”, “Critique de l’Histoire de PA-
cadémie Française de Moreau, il
fut membre de la Société Royale du
Canada, 1918, de a Société His-

torique de Montréal, de lu Socié-
té Archéologique de Montréal et
de la Société de Géographie de

Québec. T1 fut promoteur du monu-
ment Hébert à Québec, 1918, et
président du comité établi pour son
érection. Depuis 1918 il est curé à

St-Paul d’Abbottsfond.

L'abbé Georges-Arthur Goyette
est né à Sorel, comté de Richelieu,

le 12 de septembre, 1876, fils de

Pierre Goyette, marchand, et de

Théotiste Lemire-Marsolais, Il fit
ses études classiques nu Séminaire
de St-Hyacinthe et sa théologie au

Grand Séminaire de Montréal; il

fut ordonné à St-Hyacinthe parfeu
Mgr Maxime Decelles, le 29 juin,

1905. 11 fut vieaire & St-Aimé-sur-

Richelieu, 1905 à 1909, à St-Robert

depuis plusieurs années,
L'abbé Romuald Lecours, est né à

Worcester, Mass., le 23 juin, 1880,
fils d'Edouard Lecours et de Co-

rine Birs, Il fit ses études classi-

ques au Séminaire de St-Hvacinthe
et sa théologie au Grand Séminaire

de Montréal. 11 fut ordonné à la

Cathédrale de St-Hyacinthe, par
feu Mgr Maxime Decelles, le 29

juin. 1905, et fut successivement

professeur au Séminaire de notre

ville. 1905 & 1913: vieaire à Gran-

bv. 1913 à 1913. à Roxton-Pond,
1915. aumônier du collège Mont-

St-Bernard, à Sorel, 1915 à 1916,

vieaire à St-Ours - sur - Richelieu.

1916, curé de Sabrevois depuis.

“Ad. Multos Annos”!
or

  

PROMENADE DES ORPHELINS

 

La 5e promenade annuelle des
orphelins de l’'Hôtel-Dieu, organi-

sée par I'Auto-Club de St-Hyacin-
the, jeudi le 12 courant au pare

Otterburn. St-Hilaire, a remporté

un franc succès,
Une quarantaine d'automobi-

listes ont réponduà l'invitation qui
leur a été adressée par M. Paul

Lussier, seerétaire de l’Auto-Club.
Environ 150 orphelins et reli-

gicuses de l’Hôtel-Dieu partaient

ainsi it 1 hre p. m.. pour le pare

Otterburn où un délicieux goûter

leur fut servi.

Le programme de l'après-midi
comprenait différents numéros de

Jeux auxquels nos orphelins firent

honneurs.
Nos orphelins savent se “souve-

nir” et ils ont remercié leurs bien-
faiteurs dans une jolie chanson,

composée par l'abbé Alfred Lalime.
assistant - chapelain de 'Hôtel-
Dieu et intitulée: “Vivent nos

Bienfaiteurs!” : air: “Ma Nor-

mandie.”
—1—

“Salut aux automobilistes

De notre ville de *Maska!”
Admirons-les ils sont artistes;

L'auto. ha! ha! qu'ils mènent ça!
Mais apprécions davantage

Leur bonté pour nous, orphelins;

Se peut-il plus charmant voyage?
Oh! ce- Messieurs, nous les trou-

vons bien fins!
—“2_

“Avec quelle vive allégresse,
Orphelinat, nous te quittons!
Quels beaux projets chacun caresse,

Quel plaisir nous nous promettons!
Tout le long de notre voyage.

L'écho résonne de nos chants;

Quand nous traversons un villuge,

Nos gais refrains ravissent les en-

fants!
—3

“Nous nous rendons à St-Hiluire,

Et visitons Otterburn Park ;

C'est bien ça qui fait notre affaire,
C’est mieux que d’aller à St-Mare!
Nous passons près de lu montagne,
Haute et =ublime de (Belocil.

Une journée à la campagne,
Pour nous c'est bien un plaisir sans

pareil!
—4

“Salut aux automobilistes
De notre ville de “Maska!”
Avec eux, point d’accident triste,

Jamais la tête on ne piqua,

Dans le fossé, dans la décharge,
Ou bien dans l’enclos d’un jardin;
Tout droit, la voie est assez large;
Ils aiment mieux rouler sur le che-

min!

“Salut aux automobilistes |

De notre ville de “Maska!”
Ne soyons pas de égoistes
Crions: Merci! Bravo! Hourra!
Ils sont pour nous vraiment aima-

bles,
Ils ont su nous faire plaisir;
Pour prix de leurs soins charitables,
Ah! demandons au Ciel de les bé-

. nir}”

cote

Le joyeux groupe revint À 7 hrs
p. m. content de cette promenade
annuelle et nos orphelins, cet après-
midi là, ne furent pas totalement
orphelins, Grâce à nos automobilis-

tes ils durent rêver le soir comme

il est bon d’avoir un père, tout en
songeant au dévouement inlassable

de nosreligieuses de la Charité,
ces mères d’apostolat et d’humili-
lé vraiment admirables.

25e ANNIVERSAIRE

   

Patronage Saint-Vincent de Paul

 

De mémorables et grandioses fê-
tes se préparent à St-Hyacinthe,
pour fêter comme il convient le 25€
anniversaire de fondation du Pn-
téonage St-Vincent de ‘Paul. Ce
Patronage est une oeuvre de Jeu-
nesse de haut plan qui a Ærandi et
progressé merveilleusement, mal-
gré mille obstacles, Depuis vingt-
cing ans, cette maison de formation
a accompli son peuvre d’éduen-
tion morale, intellectuelle, physi-
queet sociale.

Pour nos lecteurs, il «st utile de

connaître quelque peu l'histori-
que de cette belle institution reli-
gieuse.

Deux humbles prêtres, mais deux

saints, ont eu l'initiative de ln fon-

dation de ce Patronage: Mgr Ma-
xime Decelles, 5e évêque de Snint-

Hyneinthe et monsieur le chanoine
Duhamel, curé de ln cathédrale de

Saint-Hyacinthe. Cette fondation.
tn octobre 1905, fut l'oeuvre ca-

pital. de Mgr Decelles qui en assu-

ra l’existence et qui pouvait dire

avant de anourir: “Je puis chanter
mon Nune Dimittis, mon Patro-

nage vivra”. Mgr A, X. Bernard

devait continuer après lui sa plus
paternelle protection à cette ocu-
vre actuellement encouragée si

généreusement par Mgr F. Z. De-

celles évêque actuel.
Après l'achatde la propriété Bons,

Un ancien manoir scigneurial qui

conserve encore intactes ses belles

lignes architecturales, le 29 juin
1905, l'entente définitive entre l'é-

vêque de Saint-Hyacinthe et l'Ins-

titut des Pères de St-Vincent de
Paul, représenté par le père Nunes-

vais, fut conclue. Dès le mois de
juillet suivant. le Rév. Père Eugè-

ne Tremblay en était nommé le
premier directeur et le ler diman-

che d'octobre 1905 avait lieu l’ou-

verture offeielle par ln première
messe chantée par Mur Bernard.
Le Rév. Père Tremblay, actuelle-
mentdirecteur de cette oeuvre de

jeunesse, en fut done l’actif fon-

dateur, et les premiers frères qui

l'aidèrent dans son oeuvre de wé-
ritable défrichement dans le champ
de notre jeunesse ouvrière et sco-

laire furent FF. Hodiesne. Boivin,
et Bédard.

L'oeuvre est née: l'enthousiasme,
le courage et l'esprit d'initiative
vont la conduire vers les succès les
plus consolants. Voyons un peu ln

suite des progressions de cette belle
ocuvre dont. s'enorgueillit mainte-
nant. Saint-Hyacinthe et tout le
diocèse.
En 1908, le Rév. Fr. Edmond

Lafrenière, au mois d'août, prend

la succession du Fr. Hodiesne. Le
Patronage avait acquis un homme

de haut zèle, d’une activité débor-

dante et possédant ce coeur qui sait
aimer ct se faire aimer des jeunes
gens. Actuellement encore, son nc-

tivité se développe au sein de la mê-
me oeuvre.

En 1910 et 1911, on construit la

grande salle de spectacles que nous
admirons, salle servant aussi de

gymnase. Le nombre de patron-

nés augmentant rapidement, on
construit aussi le dortoir tel qu'on
le voit actuellement et on ouvre des
salles pour l’Union Saint-Louis,
une des sections de l’oeuvre de

Jeunesse au Patronage.

En 1915, les jeunes de l’Union n-
vaient vieilliet étaient d'âge à
passer dans la section de l'Union
Notre-Dame: on songes alors a

leur aménager les belles salles qui
constituent actuellement l'endroit
de repos et d'amusement pour nos
jeunes gens.

En 1920, on ajoute encore une
nouvelle section pour les enfants de
7 à 14 ‘ans, sous le non Union des
SS. Anges: le premier directeur fut
le dévoué et si remuant Frère Bé-
dard.

N’ayons garde d'oublier la fon-
dation du magnifique corps de mu-
sique, la Fanfare du Patronage,
fondation ‘à Inquelle n été intime-
ment mêlé M. Jean-Baptiste Re-
naud qui sut trouver, au milieu des
siens, les fonds nécessaires pour l’a-
chat des instruments.

En 1915, une nouvelle chapelle s’imposait: l’oouvre prenait de jour 

en jour plus d'importance et toute heyCOURSES À L’EXPOSITION DE

une population environnante ’ai-
mait à suivre les exercices pieux ct
vivants de In jeunesse du Patronn-

ge. Le Rév, P. Tremblay ne craint

pas de prendre encore cette beso-
gne sur ses épaules et bientôt ln
magnifique chapelle actuelle s'é-
levait. ‘

Les jeunes gens avaient mainte-
nant un véritable chez eux et y

bénéficiaient des bienfaits de la

meilleure culture chrétienne. Le

Bon Dieu était logé convenable-
ment. On songea des lors a orner

l'extérieur du vieux manoir. lt
grâce à des souscriptions généreu-

ses cb amicales, la magnifique en-

trée actuelle, avec ses magnifiques
gazons, ses lampadaires élumcées et

ses sinueuses allées, plaçnit le @a-

tronage au rombre des édifices les

plus gracieux, les plus ombragés et

les plus coquets de notre ville.
En 1924, 1925 et 1926, le Rév.

P. Tremblay, répondant aux règle-
monts de l'Institut, s’en allait di-

recteur de l’ocuvre du Patronage à

Laval, Québec; mais il nous revient

ensuite. Le Rév, Père Laperrière
qui (fit son stage de trois ans en

notre Patronage, y n laissé un sou-

venir très agréable auprès de no-
tre jeunesse.

Cette année encore, nous voyons
le Père Tremblay à l'oeuvre. Un

magnifique bain s'élève mainte-

nant sur le terrain du Patronage,

bain élevé par des souscriptions
personnelles, de quelques sociétés
amies de l’ocuvre. Uneligne de Bal-

le au Camp vient d’être aussi fondée

avee l'approbation de Mgr l'Evé-
que.
En résumé voilà ce qu'a produit

le petit grain de sénevé planté il
y a 25 ans; cette petite plante est

maintenant un bel arbre robuste,

capable de défier le temps, les en-

nemis de son veuvre et de résister

à toutes les attaques.
Toute notre ville, tout notre «ler-

gé catholique, tous les Patronages

frères de Québec, Montréal et Lé-
Vis, se joindront à la jeunesse de

Saint-Hyacinthe pour célébrer a-
vec enthousiasme <e 25e anniver-

saire de fondation, lors des grandes

journées des 28, 29 et. 30 juin pro-

chain. Dieu soit loué et remercié!
(Communiqué)

 

CHEZ NOS AVOCATS

 

Comme par les années derniè-

res, l'Association du Barreau de

St-Hyacinthe a décidé que les bu-

reaux des avocats de notre ville fer-
meront le samedi après-midi, à

I hre p. m., du 28 juin au ler oe-

tobre, 1930.
 

 

NOUVELLE CHAMPIONNELAITIERE

 

Il nous fait plaisir de publier le
communiqué suivant que nousYe-

cevons de M. Adrien Morin, seeré-

taire de lu Société des Eleveurs de

Bovins Canadiens. ,Ç

Un nouveau record officiel de

production laitière vient d’être éta-
bli pour la race bovine Canadienne,
par la vache “SYLVESTRE-A-
125", No 5840, la propriété de M.
Alfred Labrecque, St-Charles, Bel-

lechasse. La nouvelle championne
vient de s'inscrire au Livre d’Or

Canadien avec l'énorme production
de 17,013 Ibs de lait et 729 lbs de

gras, dans la division de 365 jours,

classe adulte. Le record de la pro-

duction laitiere et beurrière était
antérieurement détenu par la vache
“FINETTE”, No. 5776, la propri-
été de M. A. N. Labrie, St-Pascal,

Kamouraskn, dont Ia production of-
ficielle est de 16,846 lbs de lait et

895 tbs de gras. Cette dernière tout

en perdant le championnat de lu
production laitière, conserve son

titre pour la production beurrière.
Lu nouvelle championne laitière

fut élevée par M. Albani Sylvestre,
St-Simon, Bagot, et fut achetée tou-

te jeune par M. A. Labreeque. Ce
dernier est un éleveur de bovins
Canadiens très en vuc du bas de In
Province et possède l’un des meil-
leurs troupeaux de la race. Une au-

tre de ses vaches, “SOURCE DE

MASTAI” No 6546, vient de s'ins-
crire au Livre d'Or, dans la division
de 305 fours, classe adulte, avec
la jolie production de 11,761 lbs
de lait et 550 lbs de gras, se pla-
cant deuxième de sa classe. Cette
vache fut élevée par ln ferme de
l'Hôpital Saint-Michel - Archange,
Mastai, près Québec.
Tous ces records élevés de pro-

duction laitière et beurrière sont
à l’honneur de la race Canadienne
et justifient le dévouement et les
efforts qu'ont apportés les gouver-
nements et les éleveurs en vue de
l’amélioration de cette race bovine,
la scule créée et développée sur le
continent Américain.

SAINT-HYACINTHE

 

A l’occasion de. l'exposition du
comté de St-Hyacinthe qui -aura
licu les 1-2-3 juillet, 1930, il y aura

de grandes courses au trot et am-

ble comme suit: mardi, ler juillet,

classe 2.28 Amble $300; classe

2.13 trot $400; classe 2.11 $500;

mereredi, 2 juillet, elasse 2.23 trot
$300; classe 2.15 amble $400; stake

220 trot (fermé) 81000; jeudi, 3
juillet, classe des Trois ’Comtés,
St-Hyacinthe-Rouville-Bagot, trot
ct amble $200; classe 2.23 amble

£300; stake 2.20 amble $1000.

La grosse attraction pour les

courses de mercredi, 2 juillet, sera

le stnke 2.20 trot, bourse $1000.

Nous donnons ci-après les figu-

rants inserits à date: Louise Peter

issue de Ingara, propriétaire L.

Langevin, Montréal; Fanny Volo

Bay, issue de Peter Volo, prop.

A. W. McCabe, Richmond; Spin-
drift Bay. issue de Pines Delgen,
prop. Dr P. Brennen Québec; Miss

Chileoot, issue de Chilcoot, prop.
G. A. John, Toronto, Ont; War

Dance Bay, prop. Chs. Moreau,

[imoilou, Qué; Lee Gads, issue de
Lee Tide, prop. Sterns & Morin,

Plattsburg, N. Y.; Justice Guy,

issue de Guy Axworthy, prop. Chet.
A. Cleveland, Danville, Qué;

F. E. W., prop. Roaring Brooks

Stable Barton Vt: Spruce, prop.
Roaring Brooks Stable Barton Vt;

Anna Guy, issue de Guy Axworthy,

prop. I. W. Pickel, Newport, Vt;

Fearless Guy, issue de Guy Axwor-

thy. prop. A. J. Monty, Rock Is-
land, Vt; Vermont Express, issue

de Atlantic Express prop. H. F.
Pierce, White-River Junction Vi;

Little Lulu, issue de Artalan Ax-

worthy prop H. F. Pierce, White-
River Junction Vt; Goodwatts,

prop. IX. Nadeau, St-Jean Qué;

Princess Case, prop. P.  Lurente,
Montréal; Sue Hanover, issue de

Dillon Volo, prop. David Sterns,

Platt=burg, N. Y.; Anna Dillon,

issue de Dillon Ax. prop F. M.
Pickel, Newport; Andy Frisco, is-

issue de Nelson Dillon, prop F. M.
Pickel, Newport Vt; Grace Dillon,

sue de St-Francisco, prop P. Nil-
man, Québec; The Baron Express,
issue de Att. Express, prop. A, J.

Monty, Rock Island, Vt; Marga-
ret Royal, issue de Royal Att.
prop. Chet H. Clevelan, Danville,

Qué; Starhel, issue de Day Star,

prop. Chet H. Cleveland, Danville,
Qué; Landy Dillon, issue de Nel-

son Dillon, prop A. J. Monty,
Rock Island, Vt.

Le stake de 2.20 amble, bourse

$1000. ne manquera pas d'intéresser

vivement le publie. Parmi les figu-
rants inscrits pour ce stake à date

nous remarquons: Bud Gratton

Prop. J. I. Payette, Penetangui-

shene, Ont.; Miss Cleo Volo, issue

de Great Volo, prop. L. Langevin,

Montréal; Star Peter, issue de

Peter G, prop. €. W. Chute,

Birchton, P. Q.: Letta Dillon, is-

sue de Nelson Dillon, prop. Jos.
Ste-Marie, Laprairie, Qué; Zom
MeKinney, prop. Roaring Brook
Stable, Barton, Vt; Jos. Hill, prop.

R. Archambault, St-Hyacinthe,
Qué; The Boy, issu de Alto Dewey,

prop. Eugène Cantin, Québer, Qué;
Beau Brummel, issu de San Fran-
cisco, prop. F. W. Pickel, Newport,
Vt; Miss Hal G., issue de Peter G.,
prop. N. Neely, Sarnia, Ont.; Sil-
ver Peter, issu de Peter G., prop.
N. Neely, Sarnia, Ont.; Dover
Laddie, prop. E. Nadeau, St-Jean,
Qué. ; Grand Peter, issu de Peter 1.
prop. L. P. Nobert, Montréal;
Angus Peter, issu de Peter L. prop.

P. Nobert, Montréal; Lady
Scott, issue de Gr. Scott, prop. F.
M. Pickel, Newport Vi: June Cos-
ter, issue de Willy Coster, prop.
Gaston Cloutier, Rawdon, Qué.

Comme on le voit, ces deux sta-
kes à eux seuls mettront en lice une
quarantaine des meilleurs coureurs
de ces clusses, venus du Canada
et des Etats-Unis. Comme par le
passé, il y aura fanfare et attrac-
tions sur le terrain de l’exposition,
tous les jours. Les visiteurs pour-
ront en même temps admirer la
plus grande piscine à ciel ouvert
nu Canada.

Ceux qui aimeraient avoir des
renscignements au sujet des cour-
ses, pourront s'adresser à M. Oscar
Pothier, B. Tell 233 ou Eug. Fli-
botte, gérant, B. Tell 109 ou 204,
Privé 44w G. T. R. Hôtel, St-Hya-
cinthe, Qué.

Ces courses du Grand Ctreuit
promettent d'excellents records sur
la piste du Rond Laframboise, à St-Hyacinthe, Qué.
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L'immortel pays d’Evangéline, célèbre par son histoire tragique, ses bouutés pittoresques et sa fortilité, sera représontd cette année
dansla grande procession do la Société Suint-Jean-Buaptiste, lo 24 juin courant, par un superbe char allégorique, don de ln Compagnie du
acifique anndien.

des Pommes”,
rougus,
Grand Pré, devant lag
char, on pourra liro !

directeur des Expositions.

Co char illustrera uno scène bien caractéristique de la belle région colonisée autrefois par les Acadiens— la ‘“Cueillotie
D'accurtes paysunnes réunies autour d’un pommier ployant souslo poids de sus fruits, simuleront la cucilletto de belles pommes

ndant qu'un homme, marteau en main, fermern les barils déjà pleins. Au fond, on upercovra In silhouette de la petito égliso de
nelle se dresseru uno reproduetion de lu statuo d’Evangéline, œuvre du seulpteur’ Ilenri lIébert. De chaque côté du
‘inseription, “Au Pays d’Evangéline”. ’ :

Co char allégorique est actuellement en construction duns les ateliers du Pacifique Canadien, sous la surveillance de M. FE. T. Noltie,
1 sera traîné par des chevaux et no manquern pus do faire une excellente impression dans la procession, comme

cela à été lo cas pour tous les churs offerts à la Saint-Jean-Baptiste, les années précédentes, pur lo Pacifique Canadien.
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LA CONVENTION LIBERALE

 

Choix des délégues

 

Hier au soir, des représentants

libéraux de la ville de St-Hyacin-
the se réunissaient à la salle du

Clairon pour passer In résolution
suivante concernant le choix des

délégués pour la grande, convention
libérale du comté électoral M-
Hyacinthe-Rouville qui sera tenue

dimanche, le 30 juin, au théâtre

Corona, à 1 hre de l'après-midi, et

à laquelle sera choisi le candidat

libéral pour représenter au fédéral
le comté électoral ci-dessus nom-

mé. ‘

“Il est proposé par M. Wilfrid

Amyot, secondé par M. J. l£. La-

noix et résolu à l’imanimité que le
secrétaire de l'Association Libérale
du Comté de St-Hyncinthe suit

autorisé à faire annoncer duns
chaque paroisse du Comté de St-
Hyacinthe que le choix des délé-
gués pour la Convention Libérale

so fera à l'issue de la grand'messe

dans chaque municipalité rurale, le
dimanche, le 29 juin, 1930, et que
dans ln ville de St-Hyneinthe, le
choix (les délégués se fera pour cha-

que Quartier & la salle publique du
Marché Centre i da méme date, à
1 hre de aprés-midi. La Conven-
tion Libérale de  St-Hyacinthe-
Rouville ayant été fixée à lundi 30
juin, à 1 hre p. m. au théâtre Co-

rona, par l'organisateur en chef,

M. Alfred Legault. À l'occasion de
cette Convention, il y jura une

grande assemblée à St-Hyacinthe.
Le Secrétaire est autorisé aussi
publier dans tous les journaux ces
nouvelles et à faire préparer les
formules nécessaires pour da Con-
vention.”

Cette assemblée était présidée par
M. Joseph Godbout, président de
d’Association Libérale du Comté «de
Saint-Hyacinthe.

A l'ouverture, l'Hon. T.-D. Bou-
chard, Orateur de la Chambre à
Québec ct Maire de St-Hyacinthe,
informa l’auditoire qu’à son grand

regret M. René Morin, «léputé sor-
tant du comté électoral St-Hyacin-
the-Rouville, avait décidé définiti-
vement de se retirer de ln politique
vu ses nombreuses occupations
comme directeur - gérant d'une
de nos plus grandes institutions
financières. Monsieur Bouchard
rappelle l'excellent travail de M.
Morin ct # ne doute aucunement
que tous les libéraux le voient quit-
ter avec un vif regret l’arène fédé-
rale. M. Bouchard espère que son
successeur marchera sur ses traces

pour le plus grand bien du comté
St-Hyacinthe-Rouville, de notre

provinee et du pays tout entier, I!

est convaineu que le choix du ean-
didat libéral se fera dans la plas
parfaite harmonie et que tous les

libéraux apporteront leur concours

efficace pour obtenir une éclatante

victoire” libérale dans St-I[vacin-

the-Rouville.

On remarquait à cette réunion.

l'Hon, T.-D, Bouchard, député du

cial, MM. Joseph Godbout, prési-
dent de VAssociation Libérale du

Comté de 3t-Hyacinthe, Paul Ri-

cher Secrétaire. Lionel Leblanc.

assistant-scerétaire, Wilfrid Am-

vot, William D'Anjou, Ovila Per-

reault, Mere Th-Adélard Fontaine,

CR, Mtre Achille Delâge, proto-
notaire du distriet, Adélard Viens,

Louis Barceloux, 1..-l2dmond Blan-
chet, Michel Daigle, Léandre Ber-

nard, Olivier Picher, Arthur Fli-

botte. Mtre Vietor Chabot, Henri

Morin. JE. Lanoix. Arthur Ber-

ner, Arthur Leblane, L. ©. Che-

valt, Meril] D'Anjou, Honoré Ro-

bert, Raoul Piché, L. A. Beaure-

gard, Louis Benoît, Nap. Bessette,

Ernest Daigneault, Emery Char-

ron, Nap. Gobeille, J. B. IX, Duro-
cher, J.-E. Gosselin, Nap. Demers,

Magloire Côté, Georges Marcoux.

Wilfrid Marcoux, Narcisse Gad-

bois, Jos. Nouaid, Napoléon God-

bout, Oscar Savary. Arthur San-

souey, Guston St-Pierre, Vietor
Hébert, J. LL. Guillet. Uldérie Hé-

bert.
————9:15

AU VOYAGE DE L'UNION

 

Mme L'Hon. T-D. Bouchard et

su fille, Mlle Céeile-Ena, feront le

voyage de l'Union des Municipali-
tés de la Province de Québee, qui
aura lieu du 21 au 28 juin courant.

Elles prendront l'Areadian, luxu-
ceux transatlantique, pour visiter St-
Jean, eapitale de Terreneuve, et les

îles St-Pierres et. Miquelon.
es39 3rs
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COURRIER D'ACTON-VALE

 

Acton-Vale, 1 juin. 1930. — La

communion solennelle des enfants

a eu lieu le 31 mai. 1] y avait une
cinquantaine d'enfants qui ont fait
cette communion.

—H y a eu le 31 mai, le mariage
de M. Richard de notre ville, avec
une Mlle Beandoin de St-Théodore.

Plusieurs amis du marié se sont

rendus à St-Théodore. ‘

—Le 31 mai ont eu lieu les fu-

nérailles et l’inhumation de M. Is-
raël Gélineau, décédé dans notre

paroisse, au 4iéme Rang, le 28 mai
dernier.

 

Acton-Vale, 15 juin, 1930 —Lun-
li, le 9 juin, ont culieu les funérail-

les de Madame Norbert Blan-
chard.

Madame Blanchard est morte
vendredi le 6 juin après une longue
maladie. Elle laisse quatre petits
enfants en bas âge ses père ct mère,
plusieurs frères ct soeurs pour re- gretter sa perte.

comté de St-lIvacinthe, au provin- ;

 

 

Sauvegardez la
Santé de vos Enfants

Assurez-leur la pro-
tection d’un Réfri-

gérateur General
Electric

IA santé de vos enfants est
un trésor précieux . . »

et vous pouvez ln protéger
efficacement en gardant tou-
jours leurs aliments frais et
sains dans un Réfrigérateur

General Electric.

Pour quelques sous par jour,
ce Réfrigérateur conserve au-
dessous du point dangereux
de 50 degrés, le lait et autres
produits alimentaires de na-
ture périssable. Il élimine la
menace des denrées légère-
ment détériorées.

Le Réfrigérateur Gencral
Electric est absolument à
l’abri de tout ennui ou dé-
rangement . . . il n'a même
jamais besoin d'être huilé. Et
son fonctionnement cet la
simplicité méme, car il ne
comporte nl ventilateurs, ni
courroies, ni boîtes de grais-
sage susceptibles de vous oc-

Garanti par

Conditions faciles à votre gré

REFRIGERATEUR TOUT-ACIER

GENERAL GDELECTRIC
J.S. MITCHELL & COMPANY

LIMITED
SHERBROOKE, QUE.

le CANADIAN GENERAL ELECTRIC CO.,

 

casionner des soucis.
mécanisnte est
ment clos dans un boitier
d'acier . . . pour toujours
à l’abri des effets destructifs
de l'air, de l'humidité et des
saletés. Permettez-nous de
vous démontrer les points de
supériorité du Réfrigérateur
General Electric. Pas un pro-
priétaire de Réfrigérateur
General Electric n’a jamais
dépensé un sou pour service.

ER-110<DF

Tout le
hermétique-

Limited

 

—Aujourd'hui, dimanche le 15
juin, a lieu l'exposition des ouvra-
ges chez les Religicuses de la Pré-

sentation. Le publie est. invité pour

aller visiter ces objets qui sonttrès
nombreux.

0:

COURRIER DE ST-DAMASE

 

Juin, 4 1930. — M. Alphonse
Phaneuf, de Montréal, ainsi que sa
sueur, Mlle Evelina, étaient en vi-
site ces jours derniers chez Mme

7.-T. Marchessault,
—M. J.-B. Chartier est venu

passer la fête de l'Ascousion chez
son frère, M. Jos. Chartier.

—M, et Mme Arthur Blanchette
font part à leurs parents et amis
de la naissance d'un -fils. Parr, et

Mayr.: M. et Mme Arthur Godin,

PROGRAMME OFFICIEL

 

CLEBRATION DE LA ST-JEAN-

BAPTISTE A ST-HYACLITHE

 

Nous donnons ci-après les gran-
des lignes de la célébration offi-
cielle de la fête nationale de In St-
Jean-Baptiste qui aura lieu à 3t-
Hyacinthe le 24 juin courant.
AVANT-MIDI:— Départ. de la

procession au Marché Centre à 8
hrs, Parcours: Rues, Cascades,

Wpurdages, Girouard, jusqu'à la
cathédrale. 84 hrs. a. m. Messe et sermon. 

gry hes, parade par les rues Gi-

rouard, Mondor, St-Paul, Concor-

de. William, Girouard, au Kiosque
du Pare Dessaulles. Discours.—

APRES-MIDI: Départ au Mar-
ché Centre à 11» p. m. Ouverture

du programme des jeux à 2 hrs au

Rond Laframboise 30 numéros avec

prix pour chaque numéro. Des pro-

grammes seront passés dans l'a-
vant-midi et à l'estrade du Rond

Laframboise où tout le monde est

mvité gratuitement.

SOIRER: Concert au Kioske du

Pare Dessaulles par la Philharmo-
nique ct illumination du Pare

Dessaulles.

Les automobiles décorés seront

admis dans la parade.
Nous invitons les citoyens à dé-

corer leurs demeures.

 

od

ETAT CIVIL

 

Christ-Roi

 

Naissances. — Juin 12: Marie-Rei-

me, Aurée, fils de Ovila Perreaultet

de Bernadette Beaudette. Parrainct

marr.: René Perreault et Rose-Ai-

mée Perreault. — juin 12: Joseph,

Albert, Jcan, Claude, fils de Hen-

ri Gosselin et de Delima Lanoix.

Parr. et marr.: Albert Beauregard
ct Vitaline Blanchette. — juin 15:

Joseph, Paul, Jean, Guy, enfant de
Alpha Seyer ct de Yvonne Vanasse.
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CONSERVATEURS!
INDÉPENDANTS!

- Voicile temps des discours
Procurez-vous dès maintenant un Radio

à des conditions faciles. 

 

 

RADIOS

Victor
Philco

Radiola

Victor Radio
Electrola
complet.

$375

 

 

Marconi

Atwater-Kent

Rogers-Majestic 
 

Aussi, Records Victor, Musique en Feuilles,
Phonographes Orthophonic, Lampes et Batteries à Radios...

LE BEUL MAQAGIN
NE VENDANT QUE

219 CASCADES TEL.

FER a

| PAUL-EMILE GAUCHER
iz.

A BT-HYACINTHE
DE LA MUSIQUE

36 ST-HYAGINTHEA 
 
 

SOUMISSIONS

Les Commissaires d'Ecoles de la
Cité de St-Hyacinthe recevront des
soumissions pour les travaux de pein-
ture de l'extérieur de leurs trois écoles
jusqu'à 5 heures, P. M. le 26 juin 1930.

Pour informations et apécifications,
s'adresser au soussigné, à qui les sou-
missions devront être adressées.

Le secrétaire-trésorier
‘HENRI MORIN

 
 

AVIS PUBLIC

Municipalité de Ste-Christine,
. Aux Entrepreneurs

Avis public est par les présentes
donné par le sousigné Secrétaire Tré-
sorier que la municipalité de la paroisse
de Ste-Christine, offre à tout entrepre-
neur la construction d’un pont public
dans la susdite municipalité en acier
et béton armé suivant les plans et
devis qui sont déposés à mon bureau
avec le règlement No 41 et que tout
entrepreneur qui sera intéressé dans
la dite construction devra s'adresser au
dit Secrétaire jusqu'au ler juillet pro-
chain. Dos soumissions cachetées le
Conseil de la dite Municipalité ne s'en-
gage a en accepter aucune.

CIRQUE
ST-HYACINTHE

UN JOUR SEULEMENT

VENDREDI
4 JUILLET

au terrain ordinaire pour
les cirques RUE LAFRAMBOISE

 
 

  

  

  

  

   

   

   

 

CIRQUE

COLE & ROGERS
Ménagerie et Attrac-

tions de l’Ouest.

DEUX REPRESENTATIONS:
Aprés-Midi, 2.30 hrs. — Soir, 8.00 hrs.

AMENEZ VOTRE FAMILLE!

 

_
—

   

 

 
 

 
Parr. et marr.: Paul Seyer et A-

lexima Robidoux.

: 0:

GRANDES COURSES A

ST-HACINTHE

 

La Société d'Agrieulture du
Comté de St-Hyacinthe tiendra son

exposition annuelle au Pare La-

framboise de cette ville les 1-2-3
juillet prochain.

Outre les attraction de tous gen-

res et. le concours de la fanfare

chaque jour, il y aura de grandes

courses nu trot et amble: mardi ler

juillet; classe 2.28 amble, bourse
$300; classe 2.13 trot, $400; classe

2.11 amble, $500; mereredi, 2 juil-

let: Classe 2.23 trot $300; classe
2.15 amble, $400; stake 2.20 trot

(fermé) $1000; jeudi, 3 juillet;

classe des trois comtés, St-Hya-
cinthe, Rouville-Bagot, trot et am-
ble $200; classe 2.23 amble, $300;  stake 2.20 amble, (fermé) $1000.

PIANO ET MEUBLES
Un piano automatique valant $790

absolument neuf pour $350. avec rou-
leaux de musique; aussi plusieurs
meubles de bonnes valeurs, provenant
des échanges, a trés bas prix.

Edifice P. T. Légaré Ltée coin St-
Dryoine-St-François, St-Hyacinthe, tél.

 
 

DEUX HOMMES DEMANDES
Deux hommes avec voiture, pour

nous représenter dans les comtés en-
vironnants. Pour la vente d’un produit
de prendère nécessité dans chaque
famille. Expérience pas nécessaire. Bon
salaire au début. Ecrire pour appoin-
tement ou n'adresser personnellement
le soir de 7 à 9 hrs pour détails. à M.
H. Fleury, 21914 Cascades. St-Hyacin-
the. Que. 6-13-20-27j.

 
 

CHAR USAGE
Automobile usagé à vendre. Char

touring “Maxwell” a bon marché, con-
ditions faciles, licence comprise.

S'adresser au bureau du ‘Clairon’.
jno.

 
 

 

CANADA

CONTRAT DE LA MALLE

DES SOUMISSIONS CACHETEES,
adressées au Ministre des Postes seront
reçues à Ottawa, jusqu'à midi, vendredi
le 18 juillet. 1930 pourle transport des
Malles de Sa Majesté, sous les condi-
tions d’un contrat pour un terme de
quatre années six fois par semaine sur
la route rurale No. 2 de St-Barnabé
Sud à commencer au bon plaisir du
Ministre des Postes,

Des avis imprimés contenant des
renseignements plus détaillés au su-
jet des conditions du contrat projeté
peuvent être vus aux Bureaux de Pos-
te de St-Barnabé-Sud et au bureau de
l'administrateur du District où l'on
pourra aussi se procurer des formules
de soumission.

Bureau de l'administrateur de Dis-
trict, Montréal, 5 juin, 1930.

J. Taylor,
Administrateur de District.

13-20-27j.

 
 

 

Le Ministère des Travaux Publics re-
cevra jusqu'à midi (heure avancée).
le mardi 8 juillet 1930, des soumis-

sions pour la construction d'un édifice
public a Victoriaville, P. Q., lesquelles
soumissions devront être cachetées,
adressées au soussigné, et porter sur

l'enveloppe. en sus de l'adresse, les
mote: “Soumissions pour un édifice pu-
blic, Victoriaville. P. Q."
On peut consulter les plans et le de-

vis et se procurer des formules de sou-
mission aux bureaux de I'Architecte en
chef, du ministère des Travaux publics,
Ottawa, du Surintendant, 150 rue
Saint-Paul ouest, Montréal, P. Q., et
du concierge de l'édifice du bureau de
poste, Victoriaville. P. Q.
On ne tiendra compte que des sou-

missions faites sur la formule fournie
par le ministère, conformément aux
conditions mentionnées dans ladite
formule.
Un chèque égal à 10 p. 100 du mon-

tant de la soumission, fait à l’ordre
du ministre des Travaux publics et
accepté par une banque à charte, de-
vra accompagner chaque soumission.
On acceptera aussi comme garantie
des bons du Dominion du Canada ou
des bons de la Compagnie du chemin
de fer Canadien-National, ou des bons
et un chèque, si c'est nécessaire, pour
compléter le montant.
On peut se procurer au bureau de

l'Architecte en chef, ministère des Tra-
vaux publics, des tracés bleus (blue
prints) en fournissant un chèque de
banque accepté au montant de $20.00,
payable à l'ordre du ministre des Tra-
vaux publics. Ce chèque sera remis si
le soumissionnaire offre une soumis-

sion régulière.

Par ordre,

N. DESJARDINS,

Secrétaire.
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POCTEUR J, A. VIGER
Des Hôpitaux de Paris

MALADIES

Des YEUX, des OREILLES

du NEZ, de la GORGE.
17334 Girouard Téléphone 60

 
 

95 Mondor

9m170

SAINT-HYACINTHE

laGdéc.

DR H. GAGNON
MEDECIN

HEURES DE BUREAU

de 10 heures à midi

de 2 à 5 hrs. P. M.

de 7 à 8 hrs. P. M.

Tel. 182
ST-HYACINTHE

 
 

Tél. 882 W

Bouchard & Frère
Entrepreneurs Peintres

‘Travaux de peinture — Lettrage—

Vitrage — Décoration —

Dorure — Etc.

40 rue Héloise, St-Hyacinthe
 
 

Laissez-nous tenir votre
 

maison chaude pour

vous! ! !
 

 ST-PIERRE & LAROSE
BOIS «t CHARBON

Rue du Grand.Tronc - Tél 264

ST-HYACINTHE, Qué.
 
 

d'Eglises. Travail au Stucco.
vrage Garanti.
130, rue Laframboise

Téléphone Bell 680

LOUIS BERNARD
Entrepreneur Général

MACON. PLATRIER et BRIQUETEUR
A l'entreprise ou à la journée.

Spécialité : Corniches et Ornementr
— Ou-

St-Hvacinthe

 
 

  
  

521, St-Michel

MACHINE A SABLER

M'étant procuré une machine à

sabler les planchers, j'invite cor-

dialement les personnes qui au-

raient des travaux de ce genre à

faire exécuter de me les confier, as-

surant d’avance, une entière satis-

faction.

E. A. GENDRON, 244 Cascades,

ST-HYACINTHE.

      Petites Annonces

En

A VENDRE

Piano Automatique
Marque KIMBALL de New-York.

E
L

E)

 

E
l

30 rouleaux pesanteur 1000 lbs. Con-
ditions faciles.

S'adresser à

St-Hyacinthe, Ville.

 
 

COURROIES (STRAPS) A VENDRE

Pourquoi acheter vos
(atraps) en caoutchouc à

courroies
l'étranger

quand vous pouvez vous les procurer
à meilleur marché nulle part
qu'en vous adressant directement chez:

ailleurs

O. CHALIFOUX & FILS LTEE,
Près de la gare du chemin de fer C.N.R.

A ST-HYACINTHE, Qué.
jno.

 

blettes,
à coudre, etc.

Ville.

A VENDRE

Fixtures complètes de magasin, ta-
Show-cases, bureau, machine

S'adresser à 15 rue St-Dominique,
jno.

 
 

EPICERIE A VENDRE

Epicerie à vendre. Une des plus mo-
dernes de la ville avec clientèle choisie
faisant affaire que pour du comptant.

S'adresser à 93 rue Cascades.  jno.

 
 

A LOUER

Deux appartements complets meu-

blés à louer comprenant chambre à
coucher et cuisine.

S'adresser à 13 rue William. jno

 
 

GARAGES À LOUER

Garages à louer en très bon ordre.
belle cour et accès facile.

S'adreser à 175 rue Girouard. Tel.
il. J.n.o.

 

ON DEMANDE

2 Hommes pour s’occuper de
vente d'assurance en général. Position
très avantageuse.
re immédiatement à 9, rue Saint-De-
nis, Saint-Hyacinthe.

S'adresser ou écri-

jno.

  ON DEMANDE

Gérant de magasin demandé pour
St-Hyacinthe. Expérience pas nécessai-
re. $50.00 par semaine et participa-
tion aux profits pour commencer. Doit
être en état de fournir $750,00 à
$1250.00 comptant pour garantir la
marchandise. S'adresser à 4083 rue
St-Denis, Montréal.

 
 

A LOUER
A louer logement de 4 pièces, cham-

bre de bain eau chaude. S'adresser à
39 Laframboise de 5 à 7 hrs. P. M.

«A VENDRE

À vendre belle fournaise presque
neuve, s'adresser à 39 Laframboise de
5 à 7 hrs, P.M. ‘ if

2 Lesset eiraRte tite
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L’Argentine achète des volailles
canadiennes

 

L'une des expéditions les plus
importantes de volnilles de haute

qualité qui se soient encore faites
au Canada a été envoyée par ex-
press l’autre jour de ln ferme expé-

rimentale fédérale d'Ottawa. Il y

avait 28 oiseaux dans cette expé-

dition dont tous, sauf un, avaient
la généalogie enregistrée ou avaient
un certificat de ponte. Il y avait 24
mâles et 4 femelles, et les races re-
présentée étaient. les suivantes:

Plymouth Rock barrée, Leghorn

blanche ct Rouge de Rhode Island.
Ces oiseaux n’arriveront à Buenos

Aires qu’au bout de trois semai-

nes, où ils seront employés pour la

reproduction. La commande a été

placée par le Service des renscigne-

ments commerciaux du Ministère

du Commerce et de l'Industrie, et
confiée au secrétaire de l’Associa-

tion nationale canadienne du con-
trôle des volailles, qui a choisi les!
sujets dans les basses-cousrs des

membres de l'Association au-Canu-
da.

10:——

La situation du bétail
 

Dans son rapport annuel surl'é-
tat du commerce des bestiaux. la

Division fédérale de l'Industrie a-
nimal appelle l’attention sur la di-
minution de la production, Le rap-
port dit ce qui suit:
“Les ventes d'animaux de bouche-
rie, effectuées au cours des cinq
dernières années démontrent de
toute façon que l'on a (atteint un

bas point dans le champ de la pro-
duction. En ces deux dernières an-

nées le total des ventes aux pares

à bestiaux, aux salaisons et pour

l'exportation directe est tombé au-

dessous du million. Quant aux ex-
portations directes, elles ont aug-

menté d'environ 2,000 têtes. et les

ventes directes aux salaisons d'en-

viron 7,600 têtes”. On signale éga-

lement une activité croissante dans

les Provinces des Prairies dans la

production du bétail en général, et

dans la production des moutons et

des agneaux sur tout le Canada.
:0 :——net

Le mildiou européen de orme
 

Quoique le miidiou européen de
l'orme sévisse sur le continent euro-
péen depuis dix ans, il n'a pas en-

core fait son apparition au Cana-
du. Ceci démontre l'utilité des tra-
vaux accomplis par le Service de
l'inspection des plantes, du Minis-
tère fédéral de l'agriculture. Le
mildiou de lorme a fait sa pre-
mière apparition en Hollande en
1919, et il a été constaté depuis en

en Norvège et en Angleterre. Les

symptômes extérieurs de la mala-

die sont le desséchement et ln dé-

coloration du feuillage au collet ou

aux extrémités des branches, après
quoi les feuilles meurent ou tom-

bent. La maladie se propage gra-

duellement jusqu’à ce que l'arbre

entier soit attaqué, et celui-ci finit
par mourir. Les petits arbres sont
détruits au bout de quelques se-
maines, tandis que les plus gros
peuventy résister plusieurs années.
Toutes les pousses d'ormes impor-

tées au Canada sont soigneusement

examinées, et l’on croit que la ma-

ladie n'est pas encore introduite

au pays.

30:

l'herbe à la puce
 

Le meilleur moyen  d'extirper

l'herbe à la puce est de cultiver le
sol dit M. H. T. Güssow. botaniste
du Dominion. L'herbe à la puce est
très répandue au Canada, et elle

cause beaucoup de souffrance et

d'incommodité aux gens qui sont

i sensibles à l'huile vénéneuse qui
sort de ses feuilles et de ses fruits

froissés par contact. On peut fa-

cilementl'identifier par ses feuilles.
qui sont par groupes de trois, com-
me celles du fraisier, mais contrai-

rement à celles du fraisier elles
sont tres lisses et fermes, et por-

tent quelques dents grossièrez sur
lez bords. L'emploi de sel, de pétro-
le et d'huiles combustibles bon
marché sont utiles pour détruire les
tiges autour des camps; on peut

aussi piocher ou arracher les raci-
nes, Bien des gens sontréfractaires

aux effets de l'herbe à la puce, ce-
pendant c'est une plante que l’on
fera bien d'éviter,

70:

Marchés le long du chemin
 

Avec l'ouverture de la saison du
tourisme, le marché le long du che-
min offre une occasion spéciale au
cultivateur entreprenant. La Divi-
sion fédérale de l'industrie animale
constate que ce mode de vente de-
vient de plus en plus important. Les

touristes veulent être nourris, et.

de méme que les gens qui viennent
des villes et des villages, ils appré-

cient l'oceasion qui leur est offerte
d'acheter des produits de la ferme
sortant du verger, du champ, de la
basse-cour. ou de la laiterie. La

“qualité” devrait être le mot d'or-

dre de ce commerce nouveau ct im-

portant. et cette qualité sera le mo-

ven le plus efficace de promouvoir

les ventes,

HH

Chimie agricole
  Belgique, en France, en Allemagne, Les travaux de l’année au Servi-
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Minaki . . . délicieuse retraite .. .
vous offre les charmes naturels des
lacs et des forêts de l'Ontario Occi-
dental. C'est là qu’un séjour en-
chanté vous attend au sein de la
franche hospitalité du Minaki
Lodge. Golf au milieu de la grande
nature . . . yacht, natation . . . et
pêches merveilleuses. Faites de
Minaki, cette année, l'objet de vos
vacances .. . ou bien arrêtez-vous-y
en route vers l'Ouest, M
Renseignements complets
auprès de tout agent du
Canadien National.

A

Le:Plus.GrandChemin de Fer,de l'Amérique)
Am me . zap

ce de la chimie du Ministère de
l’agriculture, à Ottawa, compre-
naient l'examen de 4,263 échantil-

lons de sols, de fumier et d'engrais,

de fourrages et d’aliments à bé-

tail, d’eau, d'échantillons de vian-

des et de conserves et divers sujets

au nombre desquels se trouvaient
les produits lnitiers et les insecti-
cides. Ces échantillons venaient de
toutes les parties du Canada, indé-
liers, le Service vient en nide aux

cultivateurs et a examiné pendant

la période du dernier rapport 617 é-
chantillons individuels. C’est là un
service qui a été maintenu depuis
les premiers jours des fermes expé-

rimentales,

 

:0:—

Comment ‘cultiver les brûlis
 

Six années d'expérience fournis-
sent des résultats intéressants au
point de vue de la possibilité de
cultiver les terres que l'on appelle
les “brûlis” dans certaines régions

des Prairies. On cstime qu'il y a

quelque 650,000 acres de terre de ce

genre, et les experts du Ministère

fédéral de l'agriculture ont fait
une étude intensive des moyens de

les mettre en valeur. Des études

préliminaires indiquent que le la-

bour et l'aplanissement jouent un

rôle important dans la réhabilitu-
tion de ce genre de terre et. de mé-

me que certaines récoltes commelu
mélilot et les graminées tendent à
en améliorer l'état mécanique. On

donne une attention spéciale aux
expériences qui se rapportent à
l'époque et à la profondeur de:

labours, à la valeur du retourne-

ment des tranches de terre, du

sous-solage, des engrais, du chau-
lage. et des traitements spéciaux

semblables destinés à amélorerl'é-
tat mécanique du sol.

30:

Comment conserver les ocufs frais
 

Les expériences que fait le Ser-
vice de l’aviculture du Ministère
fédéral de l'agriculture sur les mo-
vens de conserverles oeufs frais au

moyen de l'acide carbonique sus-
cite beaucoup d'intérêt. Ce pro-
cédé repose sur la théorie que voi-
ci: les oeufs, à partir du moment
où ils sont pondus, exhalent de l'a- ;
cide carbonique; il en résulte une

détérioration de l’albumine et du
jaune; si l'on pouvait empêcher
cette perte les oeufs pourraient
être transportés sans se détériorer
de façon appréciable. L'expédition
des oeufs dans des contenants rem-
plis d'acide carbonique a déjà dun-
né des résultats intéressants, et
l'on pourra beaucoup allonger la
distance d'expédition si l'emploi de
glace sèche, actuellement soumis à
l’essai, donne tout ce que l'on en

attend. La glace sèche, au lieu de
fondre, s'évapore, et en s'évuporant.

exhale de l’acide carbonique ; ceci
produit théoriquement une provi-

sion d'acide carbonique. qui fait
compensation pour la perte de cet.
élément dans l'oeuf.

 0:

La mite rouge curopéenne
 

“Si les ‘feuilles de vos arbres
fruitiers prennent une nuance pous-
sièreuse ou brun bronzé, vous pour-
rez constater à l'examen que la mite
rouge cst au travail”, disent les
entomologistes du Ministère fédé-
ral de l’agriculture. Ce fléau des
arbres fruitiers est très semblable
à l'araignée rouge commune, avec
laquelle il a été souvent confondu.
Il est probable qu’il a été introduit
au Canada sur les produits de pé-
pinières avant 1912, l’année où il
a été constaté pour la première fois
dans l’Ontario. On le trouve main-
tenant dans les Provinces mariti-
mes, dans le Québec, dans l'Ontario
et dans la Colombie-Britannique,
où il s'attaque spécialement aux
pruniers curopéens et aux pom-
miers. Le moyen le plus efficace de
lé détruire est d'appliquer une pul-
vérisation d'huile au commence-
ment de la saison sur les arbres
fruitiers. Cette pulvérisation, soi-
gneusement appliquée sur le trone
et sur les branches, supprime les
masses de petits oeufs rouges qui
sont très visibles.

 
 

Suite de la page 7

gnificative, en effet, de l’état d'es-
prit qui règne dans la France de
l'après-guerre: certes, désir légiti-
me d'un mieux-être social et d’une
protection plus efficace du travail
et des travailleurs, mais renoncia-
tion aux méthodes de violence qui
peuvent bien donner pendant quel-
ques instants, l'illusion de la puis-
sance à ceux qui y recourent, mais bligés de pe rendre à l'évidence; le
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SOUS L'ADMINISTRATION DE

POWER CORPORATIONorGANARA,   
 

 

n'ont jamais produit de résultats

positifs, et qui ont méme toujours

entraîné une régression beaucoup

plus qu’elles n’ont marqué un pro-

grès,

Ainsi s’explique la crise, de jour

en jour plus grave que traverse le

communisme français, et que la

pr

journée du premier mai a vraiment

mise à nu. Comme l’écrivait l’orgu-

ne quotidien du parti socialiste, au

lendemain de cette journée fleurie

et non troublée: “Où étaient donc,

hier, les communistes? N'y en-a-t-

il plus un seul?”

Les semeurs d'ivraie sont bien o-

d

dans l'ordre.

SOUTHERN
CANADA

communisme est une graine qui ne

lève pas facilement sur la terre
Dividende

française. Car si la France ne re- priviié POWERCOMPANY
nonce pas au progrès social, — au dividende de un et demi t (11 prog ’ leur les ACTIONS PRIVICHOIRES de1

SOUTHERN CANADA POWER COMPANYcontraire, — elle veut le progrès

|

LIMITED n été déclaré pour IX CORRANT
juin 1930. Ce dividende est

actionnaires en-

terminant le 30
payable le 15 juillet 1930 aux
registrés le 20 juin 1930.

Par ordre du conseil d'administration.

Montréal, 30 mai 1930, LC. HAS Secrétaire. 
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Période vite résolue. Aujour-

d’hui, la journée du premier Mai
est aussi calme que les autres. Plus
calme peut-être, en ce sens qu’à

cause des chômeurs, la circulation
dans les rues est moins intense.

Mais pas de troubles. À peine quel-

ques petits incidents qu’il n’est
même pas nécessaire de mention-

ner. La Révolution a reculé devant
le printemps. Le rouge coquelicot a

laissé le champ libre au frais et
poétique muguet.
Ce n'est pas à dire que le pre-

mier mai ne demeurela fête du tra-
vail. Mais cette fête, on la célèbre
dans le calme, et même pour beau-

coup, dans le.... travail.
Non seulement, cette année, il

n’y eut pour ainsi dire pas de ma-
nifestants, mais le chômeurs fu-
rent relativement peu nombreux:

120,000 annoncentles journaux sur

près de 600,000 régulièrement ins-
crits a Paris dansles syndicats. Et,
parmi ces chômeurs, beaucoup

d'ouvriers ou d’employés qui, très
librementdésireux de passer en fa-
mille ou à la campagne cette jour-
née de printemps, n’ont, en aucune

manière, des intentions révolution-
naires.

C’est. que le travailleur français
se détache de plus en plus des vieil-
les formules dont il nourrissait ja-

dis son esprit, mais dont, depuis,il
a pu vérifier la vanité. Même chez
ceux qui se disent ou se craient en-
core socialistes, combien ont re-

noncé à l’orthodoxie marxiste.

Ils savent aujourd’hui, qu’une

société meilleure ne saurait sortir

soudain de terre, un “Grand Soir”,

par l’effet d'une sorte de baguette

magique. La société meilleure, elle

doit se réaliser au jour le jour, par
un cffort incessant ct persévérant,
par des réformes méthodiques et
progressives, )

A ces réformes, aussi bien, le

monde du travail, en France, ne
renonce pas, et, peu à peu, elles
se réalisent. C'est quelques jours
à peine avant le premier mai que le
Parlement français mettait au
point la nouvelle législation sur les
assurances sociales qui doit, désor-
mais, garantir le travailleur con-
tre les risques de maladie, d’invali-
dité prématurée, de vieillesse, de

décès, et lui apporter une aide effi-
cace pour ses chargos de famille ou
dans le cas de chômage involon-
taire.

Or, à la Chambre des Députés,
cette grande loi sociale était pres-
que votée à l'unanimité des suffra-
ges, puisque 28 députés seulement
se prononçaient contre ele, tandis
que 520 lui donnaient leur adhé-
sion.

La coïncidence entre ce vote qua-
si umanime, et cette fête du tra-
vail remarquable par son calme,est
pleine d’enscignements. Elle est si- Suite à la page 6
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Tout en porcelaine sur acier
Chaque Frigidaire modèle 'domestique est fini en
porcelaine sur acier, à l’intérieur ainsi qu’à l’ex-
térieur. Il rouille pas, s'égratigne pas, s'écaille
pas ou formera de bulles. Il est magnifique etse
garde ainsitoujours.

 

Frididaires
quetoute autre
marque de
réfrigérateur
électrique
sont en usage
aujourdhui

Surplus de Pouvoir
Chaque Frigidaire ossède ce surplus de pouvoir
qui conserve les aliments frais même les jours
les plus chauds.

Le Fameux ‘‘Régulateur
du Froid”

Avec le surplus de pouvoir du Frigidaire, le
“Régulateur du Froid" rend possible la congéla-
tion extra-rapide des cubes de glace et des
desserts.

Unité Mécanique au Bas du
Cabinet

L'unité mécanique est dans le bas du cabinet,
hors de la vue. Cet arrangement vous donne un
dessus uni et ajoute à l'apparence du cabinet.

Le Nouvel Hydrateur
Les légumesfanés sont ravivés et les légumesfrais
conservent leur fraicheur dans l’Hydrateur Fri-
gidaire. Il n’est plus nécessaire de se servir de
plats couverts à cet cffet.

Rayons à Bonne Hauteur
Comme l’unité mécanique est dans le bas du
cabinet, les ravons sont à une hauteur convena-
ble. Plus besoin de vous baisser.    VOICI POURQUOI
Opération silencieuse . .

toujours
Des perfectionnements et améliorations récentes
ont rendu possible une opération continuelle-
ment silencieuse, un des plus grands avantages
que procure Frigidaire.

Bas Prix . . Minime Coût
d'Opération

Les économies réalisées par une plus grande pro-
duction ont rendu possibles les bas prix du
Frigidaire. Le moteur ne fonctionnant qu’une
faible partie du temps, par conséquent le coût
d'opération est minime.

FRIGIDAIREest vendu'avec une garantie
définie, endossée par General Motors.

Ce qui est encore plus important pour
vous, acheteur, c’est que d’année en année

Frigidaire continue à vous donner satis-
faction, longtemps après l'expiration de la
garantie.

Si le service est requis, celui-ci vous est
fourni immédiatement, sans déplacer la
machine du local.   
 

Pr

LES UTILITES DOMESTIQUES

THEO. GAUTHIER
82 RUE CASCADES TEL. 257 ST-HYACINTHE

Il n’y a qu'un seul frigidaire et il est construit par la General Motor.

 —_—_—_—_———————————————

à td 3 © sma tiers oh bent tr
 



=4PAGE HUIT LE OLAYRON, ST-HYACINTHE, P, Q. 20 JUIN 1930

 

 

TRIBUNE LIBRE
 

Nous publions sous cette rubrique les articles que nos lecteurs nous
transmettent. Ces écrits n'engagent pas la responsabilité de motre

journal,
 

Monsieur le Rédacteur:— ‘
Voulez-vous avoir l’obligeance de m’accorder l'hospitalité dans

vos colonnes pour exprimer mon opinion sur une question d'actualité

d'une importance primordiale pour la population de St-Hyacinthe.

Comme j'appartiens à la classe moyenne et que malheureusement

je n’ai reçu qu’une instruction bien rudimentaire, le style, la phraséolo-

gie, la grammaire, ete. se trouvent bien à la gêne danscet article, aussi

jo vousprie à l'avance de vouloir bien tout excuser pourno voir en ceci

qu’une intention droite, sincère et honnête qui servira j'espère comme

sujet de réflexion à tous ceux qui sont intéressés aux progrès de notre

ville. ! Cue a
Il y a de la poudre dansl’air, on entend chuchoter jet et là qu’on

se prépare en certains quartiers à faire de l'opposition à l'administra-

tion actuelle, onsemble surtout vouloir atteindre la tête.

Je veux bien être assez généreux pour concéder à quelques-uns une

intention droite, on ne peut jamais être tous de la même opinion et il

est certainement permis de différer d'opinion, c’est le propre du genre

humain, mais je me demandesi les plus zélés de ce mouvement ne sont

pas mus par rancoeur ou intérêtparticulier ou personnel. n

Qu’avons-nous done à nous plaindre de la présente administra-

tion? Allons soyons logiques. Si nous voulons un changement, ayons

done le courage de dire pourquoi.

On parle bien de “La Porte” et de “piscine”, voyons, est-ce qu’il

y a bien dans ces deux questions, matières à condamner toute une ad-

ministration? J'admets bien volontiers que ces deux questions bien in-

signifiantes dans un budget comme le nôtre, ct puis ce n'est pas une

dépense annuelle, elles'sont bâties pour toujours. |
Pour ma part, je trouve que c'est de l’argent bien dépensé. Je

ne doute pas que mon arrière-grand-père ne scrait pagde monavis, mais

aujourd’hui, il faut bien suivre l'évolution d'une politique progressi-

vo qui s'empare de toutes les villes modernes, si nous ne voulons pas

mériter le titre peu flatteur d’arriérés.
D'abord parlons de cette fameuse “porte” des maires. Je comprends

qu’une bonne partie de l'argent dépensé pour cet item a été souscrite
par des citoyens généreux qui sont avec raison orgueilleux du bon re-
nom <e notre ville, alors ce magnifique chef-d'oeuvre se trouve par le

fait même à nous coûter relativement bon marché. A quoi sert-elle
me demanderez-vous. Je répondrai par une autre question:— A quoi
servent les beaux gazons, les belles fleurs ete, entretenus au prix de
tant de sacrifices de la part de nos bons citoyens qui se prêtent géné-
reusement à la chose si ce n’est pour plaire à l’oeil du passant etre-
hausser d'avantage la bonne renommée que nous avons acquise pour
notre belle ville ct faire aimer davantage par ses citoyens, Quand un
visiteur arrive dans une place, sa première impression est celle qui lui
reste dans la mémoire. Or presque tous les touristes et voyageurs nous

arrivent de cette direction. Ils sont toute de suite favorablement im-
pressionnés. Conduisez-les ensuite dans les quartiers les moins favo-
risés sous le rapport de la beauté. Ils garderont toujours leurs premiè-
res impressions, c’est du moins l'aveu de tous les visiteurs avec qui j'ai

eu occasion d'en causer et ils sont légions. Ils ont. déclaré sans ambages

ni hésitation et c’est naturel. ‘
Parlons de piscine maintenant, pauvre piscine! elle aura bien fait

parler d’elle et fait couler beaucoup d’encre, pourtant il n'V a pas ma-
tière ‘à s’époumonner.

Pas nécessaire, me direz-vous. Je conviens que nous nous en
sommes passés jusqu'ici et que nous pourrons nous en passer encore à
l'avenir sans que pour cela la terre discontinue de tourner, mais si elle
n’est pas nécessaire, pourquoi alors nos bons frères du Patronage si
dévouéspour le bien-être de la jeunesse se sont-ils imposé tant de sa-
crifices pour en bâtir une, laquelle soit dit entre parenthèses attend en-
core des fonds pour son parachèvement. D'ailleurs toutes les villes qui
ont à coeurle bien-être de leurs citoyens suivent cette politique, laquelle
est de bon droit encouragée par toutes nos autoritées sanitaires.

Mettant ces deux questions de côté, lesquelles comme je l'ai
déjà ditne sont qu’après tout que des questions de détails; je n'hésite
pas de faire l'affirmation sans craindre d’être contredit.et que le Maire
par esprit de modestie n’a pas osé faire dans son exposé, c’est que sous
son administration, la ville a fait plus de progrès que durant toute son
existence avant lui, nonosbtant le fait que nous avons eu avant
lui des hommes de toute première valeur.

En connaissez-vous d’autres villes sur tout le continent améri-
cain qui ont eu la bonne fortune d’avoir un maire pour se sacrifier pour
sa ville comme le nôtre? Si oui, je serais heureux de connaître le nom
de cette ville, j'irai même plus loin, je Tétracterai.

‘Personne ne peut contester qu'il a des talents extraordinaires, oui
extraordinaires, mais ce qu’il y a de plus extraordinaire encore, c’est
qu'il les a tous mis au service de ses concitoyens et ceci sans rémunéra-
tion aucune. Ses connaissances,il ne les a pas volées, ils les a acquises
par un travail acharné, sacrifiant ses jours et ses nuits pour se rendre
maître de toutes les questions se rapportant de loin ou de près à tout
ce qu’il aurait à légiférer.

Essayer de le prendre sur n’importe quel sujet, vous y laisserez
votre peau.

C'est un chevalier sans pour et il I'a prouvé en maintes circons-
tances. Icicomme à Québec, il n’a jamais craint de s’aliéner les plus
grosses influences quand il s’est agi de défendre des causes qu'il croyait
justes. Si nous avions plus d'hommes de cette trempe, la chose publique
irait mieux et le peuple scrait plus heureux.

Pourquoi s'est-il tant sacrifié? Parce qu'il aime sa ville et les cho-
ses municipales. Reconnaissons donc que nous sommes excessivement
privilégiés d’avoir à notre tête un hommed'unetelle valeur qui par son
dévouement n’a pas son égal nulle part et dont nous bénéficions large-
ment. Il a bien pu prendre une attitude sur certaines questions que je
ne puis approuver, mais trouvez-moi donc un homme parfait, que celui
qui n’a jamais péché lui jette la première pierre.

Je n’ai pas mission de le défendre. Je n’ai jamais reçu de faveur
de lui pas plus que je m'attends àen recevoir, mais je ne puis faire au-
trement que de reconnaître ses qualité administratives. Il a peut-être
des manières un peu rudes pour traiter ses amis, il n'a pas plus de mé-
nagement pour ceux-ci que pour ses adversaires, mais grattez un peu
eb vous découvrirez que sous une écorce grossière se cache un coeur
d'or. i

Fait à remarquer aussi, c’est que malgré les positions honorifiques
qu’il n’a pas volées non plus, il n'a pas oublié son rang. Simples ou-
vriers comme gros bonnets, il tient en aussi bonne estime les uns com-
me les autres. Tous reçoivent la même considération. En trouvez-vous
d'autres exemples comme celui-là? Il n'a pas d’orgueil pour cinq sous.
‘Tandis que ses détracteurs se balladaient en luxueuses machines, mon
‘Teddy filait son chemin en petit Ford et ma foi, si ce n'était que pour
les convenances en rapport avec ses fonctions, je crois bien que ¢a se-
rait encore son char favori. |

Résumons:— Autrefois St-Hyacinthe était reconnu à l'étranger
comme un trou de vase. Aujourd’hui notre ville est citée partout com-
me modèle. C’est à juste titre la plus belle de la province en regard de
88 population. Y-a-t-il un seul citoyen qui ne se sente pas fier d'une
telle renommée? Y a-t-il une autre ville dont les améliorations ont
coûté ei bon marché? J'aimerais connaître le nom de cette ville et avoir
sa photographie.
"Pourquoi pes améliorations nous ont coûté si bon marché? C'est
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que nous avions à la tête, un bomme parfaitement renscigné dans tous

les détails et qui a administré la ville tout commesi c’eutété sa propre
chose ct notre main d'oeuvre en a bénéficié largement.

Mercier fut un martyr politique où la trahison a joué son rôle,

Ses ennemis n’ont. pas tardé à en subir le contrecoup etils en sont en-
core à expier leur faute inoubliable,

Sous le règne de Laurier, nous avons connu l'âge d'or comme nous
n'avions jamais vu et que nous ne verrons peut-être jamais. On s’est
fatigué d’être bien, il fallait le renverser. C’est un coup de jarnac que
nous payons chèrement et que ceux qui ont le plus contribué à sa dé-
init ne se le pardonneront jamais.

Prenons garde d'agir à la légère, Mettons tout préjugé, rancoeur.

intérêt personnel de côté et nous serons en position de rendre un juge-
ment sain.

Si toutefois nous ne désirons pas garder enoffice le meilleur admi-
nistrateur que nous ayions jamais eu jusqu'à ce qu’il ait démérité notre
confiance, gardons-le du moins jusqu’à ce qu'il ait parachevé l'oeuvre
qu’il a commencée.

À son exemple, soyons donc assez généreuxepourlaisser passer l'in-
térêt général avant l'intérêt. particulier ou personnel; ayons donc assez
d'esprit civique pour ne pas laisser pénétrer des sentiments de rancoeur
et d'ingratitude.

Je ne conteste à personne le droit de lui faire opposition, mais s’il
faut que nous soyons entraînés malgré nous dans une élection aussi
prématurée qu'inutile avee des dépenses assez considérables. rappel-
lons-nous que ce n'est pas seulement une victoire qu’il nous faut, mais
une victoire assez éclatante pour que son ardeur pour notre bien n’en
soit en rien diminuée.

guise.

Je crains M. Le Rédacteur avoir abusé de votre hospitalité avec
cette longue épître, vous êtes parfaitement libre de l'écourter à votre

Vous remerciant à l'avance pour votre bienveillance,

Votre tout dévoué,

Un humble citoyen.
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préciation de cette homme sérieux
est de nature à démontrer que no-
tre gouvernement provincial est
plus libéral envers la classe agri-
cole que ne veut l’avouer Emile
Goglu. 1
Enfin M. Arcand trouve que les

cultivateurs sont mis dans le che-
min par le traité de l’Australie qui
selon un récent câblogramme (6

juin 1930) nous a voulu l'an dernier

une augmentation de $5,000,000,

dans nos exportations, alors que
nos importations ont diminué de
$4,163,000, ce qui veut dire pourle
Canada une balance favorable de
plus de $9,000,000 pour ce seul
traité.

Quantà laNouvelle-Zélande, une
taxe sur le beurre de ce pays a été
imposée pour protéger le cultiva-
teur canadien par le gouvernement
King.

Nous ne produisons pas assez de
beurre ct d'oeufs pour la consom-
mation domestique. Si M. Arcand
avec des trémolos dans la voix
veut continuer à déplorer la dis-
parition des vaches tuberculoses
de Toronto vendues pour des va-
ches saines par des commerçants

dont un conservateur qui s’est, fait
attelé de belle manière en Cham-
bre par l’Hon. Perron à la dernière
session; peut-être découvrira-t-il le
moyen de contineur encore à lan-
cer son fumier pestilentiel qui ne
peut qu’inoculer dans la produc-
tion domestique, le rire béat d'un
gogo infecté de la maladie gogluis-
te, la tuberculose du respect, de
l'autorité et de la formation sérieu-
se.

Le Goglu est venu, il n passé,il

est parti...... Bonsoir!

Maskoutain.

 

Entre enfants

—Mon oeufest tout à fait froid ;

Comment est le tien?

—Le mien l’est aussi. Je suppo-

se que la bonnese sera trompée et

les aura fait bouillir dans de l'eau

froide.

* . +

Aux grandes manoeuvres

—Un général phsse près d'une
batterie en pleine activité.  

Un lieutenant d’artillerie la com-
mande, et les pièces tirent à toute
volée.

—Lieutenant, dit brusquementle
général, après avoir examiné un
instant, sur quoi diable tirez-

vous?

—Maiz, mon général, sur l’ordre
du colonel!

* - *

La toge de l’avocat

—Pourquoi, disait une dame ba-
varde à un maître de la parole les
avocats mettent-ils une robe pour

plaider?
—Parce qu'ils doivent parler

longuement, répond l'avocat avec

son rire malin.
-* » +

Un portrait complet
—Quelle espèce de type est-il?
—I est des gens qui préfèrent

mentir quand méme la vérité ferait
aussi bien l’affaire.

* * »

Distribution de Prix

Un vieux monsieur à un jeune
garçon.

—Et j'espère que vous devien-
drez plus sage, plus instruit, plus
vertueux.

+. * *

Professeur — “Que connaissez-vous
de la séerétion des glandes.”
Elève — “Je n’en sais rien, elles
gardent leur secret.”

+ * *

Papa — “Tu as une marque de
cinquante-cing en géographie.
Titur — “Oui, c’est mon faible, à
présent.
Certains athlètes aiment plutôt ad-
mirer les formes que se tenir en
forme.

. +#* +

Elève — “Papa, avez-vous déjà fait
la barbe aux frères.

Papa — “Non”,

Elève — “C’est drôle, ils disent que
vous êtes un raseur.”

L'écolier d'aujourd'hui est le hé-

raut de demain.

* * *

Professeur —

geait Jonas,”

Elève — “Dans un sous-marin.”

*

“Comment voya-

Les. plus -jolies maîtresses ne

sont pas toutes dans les écoles.
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